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Ceramique peinte de la Tene finale et materiel gallo-romain
precoce trouves sur l'oppidum de Geneve1

par Daniel Paunier

INTRODUCTION

L'oppidum de Geneve, entre le lac, le Rhone
et l'Arve, protege ä l'est, dans la depression du
Bourg-de-Four par une serie de fortifications
avec fosses et levees de terre, n'a pas du cons-
tituer une ville fortifiee avant le dernier siecle
av. J.-C. L. Blondel, qui faisait remonter sa
fondation vers 200 avant notre ere, justifiait sa
datation par de trop rares objets de la Tene II
trouves sur la colline; il faut attendre en fait

la Tene finale pour qu'une certaine abondance
de materiel, liee a l'existence d'habitats, per-
mette d'attester avec J. Cesar la presence d'une
veritable agglomeration; si le plateau des
Tranchees a ete constamment habite de l'äge
du bronze jusqu'ä l'epoque romaine, la colline
de Saint-Pierre a du etre utilisee jusque vers
100 avant notre ere comme un simple refuge,
occupe en cas de danger seulement. Les murs
de defense de l'oppidum devaient suivre le
meme trace, impose par la topographie des

Fig. 1. L oppidum gaulois ä la fin du ier siecle av. J.-C. d apres L. Blondel; a: ateliers; p: port; c: citadelle; m: marchd
(Bourg-de-Four); f: fonderie; T: plateau des Tranchees.
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Fig. 2. Situation des decouvertes. A: rue de l'Eveche;
B: passage de Monnetier; C: Cour Saint-Pierre; D: rue
des Barrieres; i et 2: emplacements des decouvertes.

Fig. 3. Coupe generale du chantier: A: rue de l'Eveche;
B: passage de Monnetier; traits verticaux: remblais rema-
nies; pointille: couche naturelle de sables de retrait; 1 et 2:
emplacements des decouvertes.



lieux, que l'enceinte reduite du Bas-Empire;
au nord, deux fosses, reconnus sous la rue de
la Fontaine et ä la hauteur de la rue de la
Pelisserie, protegeaient l'acces au lac; l'artere
principale, dont les rues de l'Hotel-de-Ville,
de la Grand-Rue et de la Cite conservent
aujourd'hui encore le trace, suivait l'epine
dorsale de la colline et donnait acces au pont
de bois sur le Rhone detruit sur l'ordre de
Cesar en 58 av. J.-C.; plusieurs habitations en
bois et en clayonnage, rondes ou rectangu-
laires, ont ete mises au jour; le materiel, en
particulier la ceramique peinte ou grise, a ete
recueilli patiemment au cours des annees par
L. Blondel dont les observations nous sont
aujourd'hui fort precieuses. Mais nos connais-
sances sur l'oppidum de Geneve, extremum
oppidum Allobrogum, ä la fois point de passage
et place de marche, restent bien fragmentaires;
les constructions qui se sont succede sur son
emplacement jusqu'ä nos jours ne favorisent
guere les recherches et il faut malheureusement
se contenter trop souvent de decouvertes for-
tuites, faites dans des conditions d'observation
difficiles, comme celles que nous presentons
ici, pour tenter de faire progresser quelque peu
l'etat de nos connaissances. Mais ce ne sont
point lä des raisons süffisantes pour renoncer
ä une analyse approfondie des precieux temoi-
gnages, si minimes ou imparfaits soient-ils,
mis ainsi ä notre disposition 2.

I. DECOUVERTE ET SITUATION 3

A l'occasion des travaux entrepris en 1972
pour remplacer le theatre de la Cour-Saint-
Pierre par un immeuble de rapport, pres de

900 tessons de ceramique gauloise et romaine
furent mis au jour. Un premier lot fut decou-
vert en juillet lors de la reprise en sous-ceuvre
du mur mitoyen occidental qui avait necessite
le creusement de puits profonds (fig. 2). Un
deuxieme lot, beaucoup plus important, appa-
rut en automne au moment des terrassements
entrepris ä la main pour l'etablissement du
troisieme sous-sol du nouvel immeuble 4.

Malheureusement, des conditions de travail

difficiles dans une zone tres bouleversee n'ont
pas permis de relever des coupes stratigraphi-
ques detaillees. Sur le premier emplacement,
les puits, creuses dans un terrain tres instable,
etaient coffres au fur et ä mesure de l'avance-
ment des travaux; nous avons pu neanmoins
etablir avec certitude que tout le materiel a

ete recolte dans le sable jaune tres pur de
retrait würmien que l'on rencontre sous la
vieille ville.

Sur le second emplacement, les trouvailles
reposaient egalement dans le sable de la
colline, ä la cote 386,70 m environ, qui marque
la limite inferieure des remblais de surface.
La stratigraphie generale du chantier, dont
nous donnons une representation a la figure 3

a l'aide des sondages geologiques et de nos
propres observations,5 se presente comme suit:
au-dessus de la couche naturelle de sables de
retrait dont le toit atteint au nord du chantier
l'altitude de 386 m et au sud de 393,60 m,
repose une epaisse couche de remblais, cons-
tamment remanies de l'antiquite a nos jours,
comprenant des restes de murs6, des pieux
de bois destines ä asseoir d'anciennes fonda-
tions, des debris de construction de toutes
sortes, un melange de terre et de gravats oü
nous avons recueilli plusieurs tessons d'epoque
romaine tardive (fig. 37-38, nos 158 et seq.);
nulle part n'est apparue la couche gauloise
rouge observee ä plusieurs reprises sous la
vieille ville 7. D'une maniere plus generale,
nos decouvertes se situent sur le flanc septentrional

de l'oppidum de Geneve, qui culmine
aujourd'hui ä 403 m environ aux alentours de
la cathedrale, et dont le pied, 200 m environ
au nord, a l'emplacement des quais antiques,
atteint la cote 375 m. Si nous nous reportons
au plan de la figure 13 et admettons avec
L. Blondel que le trace de l'enceinte tardive
devait suivre les fortifications gauloises, il faut
constater que l'emplacement de nos decouvertes

se situe ä l'exterieur de l'oppidum, pra-
tiquement contre l'enceinte elle-meme, et
pourrait etre interprets comme un depotoir
sur le flanc nord de la colline. Mais aucun
element architectural mis au jour pendant les
travaux n'autorise pour l'instant une confirmation

definitive de ce segment toujours hypo-
thetique de l'enceinte du Bas-Empire.
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II. LA CfiRAMIQUE

A. LA CERAMIQUE PEINTE CELTIQUE

i. Introduction

La ceramique peinte de la Tene finale, mal-
gre le nombre important d'etudes qui lui ont
ete consacrees, n'a pas encore fait l'objet d'une
monographie. Les ouvrages les plus recents
sont ceux de F. Maier qui, ä l'occasion de la
publication du materiel de l'oppidum de

Manching, presente une excellente synthese
de l'etat de la question, et de R. Perichon qui
a consacre un livre au materiel du Forez et du
Massif Central 8. Cette ceramique couvre une
region qui s'etend des Pyrenees au Danube,
par la Marne et le Rhin moyen; malgre les
influences diverses qu'elle a subies, notamment
mediterraneennes avec les vases polychromes
iberiques et de tradition ionienne, il faut la
considerer comme une production typique-
ment celtique, dont l'origine pourrait remonter
ä la periode hallstattienne et meme au-delä. La

conquete de la Gaule par Rome n'interrompra
pas son usage: la tradition des vases peints va
se poursuivre pendant une bonne partie du
premier siecle de notre ere et connaitre une
sorte de renaissance au ne siecle 9; eile est
meme presente sur des sites romains qui n'as-
surent aucune continuite avec la Tene, comme
Vindonissa, Baden, Cambodunum ou Augs-
burg-Oberhausen io. En Gaule meridionale,
on trouve encore a la fin du Ier siecle de notre
ere des recipients de formes typiquement
romaines ornes de motifs peints inspires de
la Tene ".

En Suisse, les sites principaux sont represents

par Bale (usine ä gaz et Münsterhügel),
Sissach, Äugst, Berne-Enge et Vindonissa12;
en Narbonnaise septentrionale par Vienne,
Annecy, Geneve et Thonon1?.

Sauf deux fragments (fig. 20, nos 20 et 28),
la ceramique peinte du Theatre de la Cour-
Saint-Pierre provient exclusivement du
deuxieme complexe de trouvailles (fig. 2) qui
en a livre 92 exemplaires, soit environ le 11%
de la ceramique mise au jour sur ce site.

Fig. 4. Fragment de bouteille peinte portant sur fond
blanc un decor de bandes quadrillees verticales (catalogue,
n° 28).

Fig. 5. Sur des bandes blanches horizontales, motif «en
echelle» oil les barreaux sont groupes par trois (catalogue,
n° 20).
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2. Caracteristiques techniques et fabrication

La qualite des tessons decouverts ä Geneve
est remarquable. La pate est fine, bien cuite,
tres dure, sonore; eile contient des paillettes
de mica et parfois quelques rares grains de

quartz; la surface externe, lissee, est de cou-
leur brun-rouge D 44 ä brun clair D 54; le
cceur est parfois gris B 10; la surface interne,
non lissee, est rose C 34 a brun-rouge clair
C 44 x4. Le decor est generalement dispose sur
une couche de fond blanche qui peut atteindre
une epaisseur de 0,25 mm environ; la couleur
des motifs varie du violace C 41 au brun
violace D 41, en passant par le gris-brun clair
D 61 au gris clair B-C 10. Cette ceramique
a ete faite au tour ainsi que le demontrent les
stries de tournage regulieres et paralleles,
particulierement visibles ä l'interieur du
recipient; ä l'exterieur, la surface, soigneusement
lissee, presente un aspect brillant comme si
eile avait ete finement polie; ce lissage, effectue
probablement par une sorte de palette ou
esteque, a pour effet d'obturer les pores de

l'argile et de la rendre plus impermeable; la

compacite de la terre et la concentration des

particules argileuses les plus fines peuvent
expliquer les modifications superficielles de
teinte, comme si la surface etait constitute
d'argile cuisant ä une temperature plus basse

que le reste du tesson; la presence d'un cceur
gris, non decarbure, sur certains fragments,
semble montrer que la cuisson reductrice a
ete suivie d'une postcuisson oxydante rapide
ou a basse temperature's. Apres le lissage et
le sechage, le potier dispose la couche de fond:
bandes blanches, blanches et rouges l6, le plus
souvent fond blanc uni a base de chaux ou de
kaolin; apres un nouveau sechage '7, les motifs
geometriques, vegetaux ou zoomorphes sont
peints a l'aide d'un colorant probablement
d'origine organique avec un pinceau, des
sortes de «plumes» groupees pour le trace de
lignes paralleles, peut-etre des chablons pour
certaines figures18. Vient alors la derniere
phase de la fabrication: la cuisson.

En comparant la ceramique peinte de
Geneve avec celle d'autres sites, notamment
de Bale, on reste frappe par l'excellence de sa
qualite; on peut supposer que les influences

mediterraneennes, venues par la voie rhoda-
nienne, particulierement sensibles dans le
domaine des formes, sont ä l'origine des pro-
gres technologiques rapides accomplis par
les artisans indigenes.

q. Les formes

Les formes de la ceramique peinte, a Geneve
comme ailleurs, relevent d'une fabrication en
serie, standardisee, que le monde mediterra-
neen connaissait depuis longtemps et dont la
tradition sera particulierement illustree par la

production de terre sigillee italique, puis gallo-
romaine. Sur les 94 tessons peints recueillis sur
notre site, 77 peuvent etre attribues ä l'une
des 8 formes reconnues provisoirement; en
l'absence de recipients toujours complets, la

prudence s'impose; de nouvelles decouvertes
devraient permettre de subdiviser certains grou-
pes (type 4), d'en completer d'autres (type 3),
voire d'en supprimer (type 8); il faut done
considerer ce tableau, susceptible de modifications

ulterieures, comme une premiere tentative
de classement au caractere tres provisoire.

1. Le flacon ou la bouteille (fig. 6, n° 1) est de
loin la forme la mieux representee: 68 tessons,
soit le 88% lui appartiennent; il s'agit d'un
recipient de forme haute, dont le diametre
maximum se situe dans la moitie superieure
de la hauteur (environ 3/5), avec une epaule ä

peine marquee, un col cintre, sans interruption
apparente avec la panse, un bord nettement
deverse vers l'exterieur, termine par une levre
ronde ou ovale, parfois epaissie en forme de
bourrelet (fig. 19, n° 11), une base separee de
la panse par un leger retrecissement, dont le
fond convexe prend souvent la forme d'un
ombilic et le pied celle d'un anneau legerement
debordant, de section plus ou moins arrondie
(fig. 19, nos 1-5); il s'agit de la forme 2 de la
classification de Perichon, dont l'aspect n'est
pas sans evoquer certains vases de la Tene I
et qui, tres repandue, se presente couramment
dans des contextes anterieurs ä la conquete
de la Gaule '9. Elle est absente, en revanche,
sur le site de Manching: cette constatation a
permis ä F. Maier de distinguer deux groupes
dans la ceramique peinte celtique: un groupe
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occidental, oü les formes etroites et elancees
dominent, et un groupe oriental oü les
recipients sont plus larges 2°. II est interessant de
relever que cette forme se rencontre egalement
a Geneve dans la ceramique grise, lissee,
d'excellente qualite, dont il sera question plus
loin (fig. 29, nos 97-101); relevons en particulier
une base decouverte en 1939 dans la partie sud
de la cave de l'immeuble n° 8 de la place de la
Taconnerie, dans la couche rougeätre gauloise
situee directement au-dessus du sable naturel
de la colline 21 et deux fragments trouves sur
notre site, dont l'un porte un decor lisse ä

l'exterieur (fig. 25, n° 75; fig. 29, nos 100-101).

2. Trois tessons (fig. 20, nos 16, 20; fig. 23,
n° 58) appartiennent indubitablement ä une
forme spherique qu'il n'est pas possible de preci-
ser davantage en l'absence de base et d'encolure.

3. Forme ä pied sureleve (fig. 6, n° 3). Un seul
tesson appartient ä cette forme incomplete; il
s'agit d'un fond de vase avec ombilic et pied
sureleve, aux parois obliques, cintrees, se ter-
minant a la base en forme de bourrelet; une
forme analogue, mais plus fine et plus elancee,
en terre grise, se rencontre ä Vienne 22; d'autres
comparaisons sont possibles avec Berne-
Aaregg, Gergovie2 3 et Camulodunum (native
piedestal-urn) 24. Relevons encore pour ce

type trois exemplaires similaires en terre grise
provenant de notre site (fig. 106).

4. Pot ä ouverture relativement large, a bord
deverse se terminant par une levre verticale
epaissie en deux parties, comprenant un petit
bourrelet dans sa partie superieure (fig. 6,
n° 4). Un exemplaire identique, peint de
blanc, a ete trouve ä Geneve dans le fosse
gaulois de la Pelisserie en 1922-1923, avec
d'autres fragments de ceramique peinte
melanges directement au sablon de la colline 25

(fig. 23, n° 64). Ce type est present dans la
ceramique peinte de Bale 26 et a Vienne, avec
une levre davantage mouluree et une pate
noire et lissee 27. Sur notre site, deux autres
fragments en terre grise pourraient appartenir
ä ce «service»: un couvercle (fig. 30, n° 108) et
une terrine de 32 cm de diametre(fig. 30,n° 107).

5. Coupe ou assiette (fig. 6, n° 5), avec ombilic
et pied annulaire; le bord horizontal recourbe

peut etre reconstitue avec certitude ä partir des

autres exemplaires peints trouves ä Geneve
et des formes tout ä fait semblables que l'on
rencontre en terre grise (fig. 24, n° 69; fig. 31,
n° 109). Cette forme, extremement rare dans
la ceramique peinte de la Tene finale, tout a
fait etrangere au monde celtique, est un
heritage mediterraneen; il faut peut-etre en
chercher le prototype dans la forme 36 de la

campanienne A, la patere ä bord horizontal
recourbe; mais il semble que dans la ceramique
ä vernis noir italique on ne trouve jamais
associes le pied annulaire et l'ombilic ou
omphalos; en principe, ces deux elements s'ex-
cluent mutuellement28; si certains plats de
Bäle-Gasfabrik ou certaines ecuelles de Geneve
(fig. 31, n° 115) presentent un ombilic, ces

recipients sont depourvus de pied; la combi-
naison de ces deux elements ne deviendra
habituelle qu'ä l'epoque imperiale avec des
formes de la tradition de la Tene ou certains
types de vaisselle sigillee gauloise 29. Ce n'est
pas la premiere fois que cette forme apparait ä

Geneve, mais elle n'a ete que rarement signa-
lee; voici la liste des exemplaires connus avec
la representation graphique des pieces ine-
dites3°: cinq fragments d'assiettes peintes sur
l'oppidum de Geneve, ä la rue Calvin:
l. blondel, Habitation gauloise de l'oppidum de

Geneve, dans Genava, t. IV, 1926, p. 106;
pi. I, 6; fragments inedits: infra, fig. 23, n° 66;
un exemplaire a la Pelisserie en 1924: fig. 24,
n° 68; un exemplaire ä la Madeleine en 1925:
fig. 23, n° 65.

Ailleurs, a notre connaissance, un seul
exemplaire a ete signale: il provient d'une
tombe de l'Engehalbinsel ä Berne et pourrait
remonter ä la fin de l'epoque republicaine; sa
ressemblance avec le notre est evidentes1.
Aucun autre site, en Suisse ou a l'etranger,
n'a livre de coupes analogues; dans le Massif
Central, deux coupes basses avec pied annulaire,

mais sans ombilic, sont signalees par
R. Perichon32; ä Berne-Enge et ä Yverdon,
existent des plats hemispheriques pourvus
d'un pied qui derivent aussi de formes romai-
nes mais a une epoque beaucoup plus
tardive 33; des assiettes, coniques, ont ete mises
au jour ä Manching 34; mais aucune de ces
formes ne peut etre rapprochee de notre
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Fig. 7. Fragment de bouteille: motif en triangle avec une
base en forme d'accolade (catalogue, n° 33).

type qui existe lui aussi en terre grise; le site
du theatre de la Cour-Saint-Pierre en a livre
trois exemplaires (fig. 31, nos 109, no, 111);
deux autres coupes, identiques et bien con-
servees, proviennent de la rue du Soleil-
Levant et de l'Hotel-de-Ville (fig. 24, n° 69;
MAH F 31); citons encore pour memoire un
plat de forme plus basse, ä fond ombilical,
decouvert a la rue Verdaine35; des coupes
analogues en terre grise sont connues ä

Vienne 36. Nous avons la un nouveau temoi-
gnage des influences mediterraneennes : les

potiers indigenes, tout en conservant leurs
traditions (ceramique peinte et ceramique grise)
ont emprunte une forme qui leur etait
totalement etrangere et qui se maintiendra
par la suite jusqu'ä la fin de l'epoque
romaine 37.

6. Ecuelle (fig. 6, n° 6). Si la forme generale
est typiquement celtique avec une levre
roulee rabattue vers l'interieur, le pied annulare

est lui aussi un heritage du monde medi-
terraneen. Bien que notre exemplaire ne porte
aucun decor, la nature de la päte et une ecuelle
de meme type decoree d'une bände rouge a

l'interieur provenant du Vieux-College (fig. 24,
n° 67), nous incitent a la classer dans le groupe
des ceramiques peintes 38.

7. Jatte (fig. 6, n° 7). Bien que depourvue
de decor, cette jatte de 26 cm de diametre
est fa^onnee avec une päte identique en tous
points ä celle de la ceramique peinte que nous
avons caracterisee plus haut. Cette forme ä
levre arrondie, legerement deversee, peut etre
rapprochee d'un type de Bale 39.

8. Bol avec bord vertical et renflement interne
(fig. 6, n° 8). La forme du rebord peut appar-
tenir ä un bol de type Roanne4° ou au bol ä

pied annulaire qui en derive (fig. 26, nos 78-
79) 41; ce type se rencontre pendant tout le
premier siecle de notre ere 42.

Pour terminer cet aper^u typologique, nous
ajouterons encore les autres formes reconnues
ä Geneve, pour la plupart inedites:

9. Bol de type Roanne (fig. 6, n° 9), forme 16

de Perichon, qui apparait sous Auguste et
se rencontre dans tout le monde celtique 43.

10. Bol avec pied annulaire et bord vertical
pourvu d'un renflement interne (fig. 6, n° 10),
dont la forme pourrait deriver de la precedente
et que F. Maier rapproche d'un type d'Aislin-
gen date du regne des empereurs Tibere et
Claude 44. Type tres frequent au Ier siecle de
notre ere ä Geneve et ä Ännecy.

11. Bol ä col cintre, ä epaule legerement
marquee et ä levre arrondie deversee vers
l'exterieur (fig. 6, n° 11). A rapprocher
d'exemplaires provenant d'Annecy (voir
references au n° 71, p. 76; musee d'Annecy).

12. Pot ä col cintre conique et ä levre epaissie
en forme de bourrelet, deversee vers l'exterieur
(fig. 6, n° 12); ä rapprocher de Bäle45.

13. Petit pot ou bol globulaire, aux parois
fines, terminees par un petit bourrelet vertical
(fig. 6, n° 13). A rapprocher peut-etre de la
forme 17 de Perichon 46.

14. Coupe ou bol ä levre arrondie, legerement
deversee vers l'exterieur, ä panse cintree en
forme d'entonnoir (fig. 6, n° 14). Sans parallele

connu.

62



D'une maniere generale, les formes hautes, ajourees de petits carres (fig. 21, n° 37;
notamment le type 1, sont de tres loin les mieux fig. 22, n° 42), doubles demi-lunes (fig. 22,
representees jusqu'ici ä Geneve; on remarquera n° 42); d'autres motifs, nes de l'imagination
neanmoins l'absence de gobelets ou de reci- de l'artisan, semblent originaux: traits obliques
pients en forme de «tonneau»; ä part la coupe paralleles entre des lignes convexes formant
du type 5 et l'ecuelle du type 6, les formes triangle (fig. 21, n° 36); triangle rempli de
basses telles qu'on les observe notamment ä peinture avec une base en forme d'accolade
Bale, n'apparaissent pas nonplus47. Plusieurs (fig. 21, n° 33); motif en T avec deux pieds
formes semblent originales, notamment les concaves (fig. 21, n° 37); couronnes sur fond
types 10, 13 et 14. Mais, repetons-le, seules de reserve decorees de virgules, motifs en demi-
nouvelles decouvertes permettront de modifier cercles (fig. 22, nos 47-50).
ou de completer ce tableau des formes que
nous considerons comme provisoire.

4. Le decor 48

a) Decor geometrique

Le decor classique sous forme de bandes
horizontales, peintes alors que le recipient
est pose sur un tour lent, est bien represente;
la preference est donnee aux bandes blanches,
de largeur variable, se detachant sur le fond
ecru de la terre (fig. 19, n° 11; fig. 20, n° 17);
les bandes rouges, plus rares, semblent reser-
vees ä l'encadrement des zones blanches
(fig. 20, n0» 19, 21-22); elles apparaissent sur
d'autres exemplaires de Geneve tantot isolees
(fig. 23, n° 62; fig. 24, n° 67), tantot en alter-
nance avec le brun de la päte et le blanc (fig. 23,
n° 65); dans un cas, les bandes blanches ont
re$u un motif secondaire de traits verticaux
paralleles (fig. 20, n° 20). Mais les decorateurs
semblent accorder leur preference au fond
blanc unique, recouvrant la panse du recipient
jusqu'ä l'epaule (fig. 20, n° 28), parfois jusqu'au
col (fig. 22, n° 45), qui sera utilise comme
support de l'ornementation; il est rare de trouver
un motif peint directement sur la pate ecrue
(fig. 20, nos 20, 27). Les decors geometriques
font generalement partie du repertoire celtique
habituel: lignes paralleles se coupant ä angle
droit, traits verticaux groupes (fig. 20, n° 20),
traits entrecroises en diagonale (fig. 20,
n°s 21-25), utilises parfois pour remplir des
triangles (fig. 20, n<>s 23j 24; fig. 22, n°s 49> 50),
des bandeaux (fig. 22, n° 51) ou d'autres
figures (fig. 20, n° 26); echelles (fig. 20, n° 27),
bandes verticales quadrillees (fig. 20-21, nos 28-
32), lignes ondulees (fig. 21, nos 33-34), bandes

Fig. 8. Fragment de bouteille avec un motif en T sur
fond blanc (catalogue, n° 37).
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b) Decor %oomorphe

Plusieurs tessons presenters ce type de decor
qui apparait tres rarement dans le repertoire
ornemental de la ceramique peinte de la Tene;
on en connaissait quatre exemplaires dans le
Massif Central 49, deux ä Betheny, dans la
Marne 5°, et un seul ä Geneve 51. La technique
est celle du fond reserve, c'est-a-dire que le
motif, dont les contours ont ete dessines ä la
peinture sombre, se detache sur le fond blanc
ou rouge du recipient.

Notre premier tesson (fig. 22, n° 51), de
forme 1, presente un motif et un style tout a

fait analogue ä l'exemplaire que nous connais-
sions dejä ä Geneve (fig. 26, n° 80): de part et
d'autre d'une bände verticale blanche decoree
de lignes droites croisees, deux jambes de che-

vaux, une posterieure ä droite, une anterieure
a gauche, se detachent en blanc sur un fond
violace; il s'agit d'une frise de chevaux stylises
ä la maniere celtique que Ton peut se repre-
senter aisement ä l'aide des restitutions pro-
posees par L. Blondel pour Geneve 52 ou par

Fig. 10. Decor ornithomorphe (catalogue, n° 53).

R. Perichon pour le Massif Central 53. Aussi
bien le style que la qualite de la pate nous
permettent d'attribuer aux deux tessons de
Geneve une meme origine et une meme epoque
de production.

Les deux, peut-etre trois autres exemplaires
a decor zoomorphe de notre site sont tout ä fait
originaux, sans paralleles connus; il s'agit d'un
oiseau (fig. 22, n° 53); de l'avant-train d'un
animal ou, retourne, de la queue d'un volatile
(fig. 22, n° 52); peut-etre enfin d'un cerf stylise
(fig. 22, nos 48-50). On ne pourra que regretter la
petitesse de nos fragments qui nous interdit
toute tentative serieuse de reconstitution.

II faut ainsi remarquer que Geneve est un
des rares sites oil se rencontrent des decors
zoomorphes; la tradition se maintiendra avec
des decors executes plus grossierement, selon
une autre technique, sur des recipients dont
la päte est differente et la forme plus tardive,
trouves ä Geneve (fig. 26, nos 78-79) ou ä

Annecy 54. On notera aussi que les decors

vegetaux ou curvilignes sont rares: seuls pour-
raient entrer en ligne de compte notre n° 52

(fig. 22) et un fragment publie par L. Blondel 55.

Comme les formes, nos types de decor avec
des ornements geometriques occupant de

grandes surfaces qui leur sont specialement
destinees, appartiennent bien au groupe
occidental defini par F. Maier 56.

Fig. 9. Decor zoomorphe: jambes de chevaux, posterieure

ä droite, anterieure ä gauche (catalogue n° 51).

/. Chronologie.

La Chronologie de la ceramique peinte de la
Tene finale est difficile ä etablir avec precision.
II n'y a pas lieu de reprendre ici en detail un
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Fig. ii. Decor zoomorphe (catalogue, n° 52).

probleme qu'a etudie recemment F. Maier
d'une maniere tres circonstanciee et fort perti-
nente57. Pour cet auteur, qui appuye sa
demonstration sur l'etude des principaux sites
de France et de Suisse, il faut distinguer un
horizon ancien, couvrant la duree de la Tene
finale ou D jusqu'ä l'epoque d'Auguste, et un
horizon recent, caracterise par l'apparition du
bol de Roanne, qui subsiste pendant une bonne
partie du Ier siecle de notre ere; les decors,
toujours inspires de la Tene finale, n'atteignent
pas la richesse ou la qualite des productions
anterieures 58.

Pour aborder le probleme chronologique
pose par le materiel de Geneve, nous avons
passe en revue systematiquement tous les
sites oü de la ceramique peinte a ete mise au
jour et nous avons tente, ä l'aide des anciens

rapports et du materiel conserve dans les

reserves du Musee d'art et d'histoire, de nous
faire une idee du contexte archeologique 59.

II est ainsi possible d'etablir que la ceramique
peinte de qualite analogue ä la notre provient
toujours des niveaux les plus profonds de
l'oppidum, notamment de la couche brun-
rouge gauloise ou du sablon jaune de la
colline sur laquelle eile repose directement;
le plus souvent, eile a ete recueillie dans des
contextes gaulois (fonds de cabanes, foyers,
fosses), ä l'exclusion de toute autre ceramique
que de la poterie campanienne ou de la
ceramique gauloise en terre grise ou noire, ä

decor lisse ou incise, de marmites fa^onnees
a la main; aucun fragment de terre sigillee
italique, par exemple, qui est pourtant bien
representee a Geneve, n'a ete decouvert dans

Fig. 12. Decor zoomorphe: tete de cervide (cat. n° 49).

un contexte propre ä cette ceramique. Ces

constatations, auxquelles il faut ajouter la

presence de decors zoomorphes ou curvilignes,
dont la disparition dans le Massif Central
parait coincider avec la conquete de la Gaule 60

et dont la technique rappelle celle de Bäle et
de Manching01, la presence d'une assiette
qu'il faut rapprocher d'une decouverte de

Berne-Enge datee de la fin de la Republique 6z,

sont des arguments decisifs en faveur d'une
attribution de ce materiel ä l'horizon ancien;
il faut ajouter l'abondance de la ceramique en
terre grise ou noire de la Tene finale, l'absence
de formes tardives (mis ä part le n° 59 dont la

presence est sans doute accidentelle), comme le
bol de Roanne, qui apparait ä Äugst avec la
sigillee italique precoce vers les annees 20 avant
notre ere, ou les gobelets imitant les productions

d'Aco 63; a Bäle et ä Sissach, le pied
etroit ä fond convexe, si frequent ä Geneve,
est present; ä Äugst, en revanche, oü la
ceramique peinte apparait sous Auguste et cesse
presque completement avec le regne de Claude,
cette caracteristique n'existe plus 64. Si les
decors geometriques ne permettent pas en
eux-memes de distinguer les ceramiques pein-
tes d'epoque gallo-romaine precoce des veri-
tables productions de la Tene finale, puisque
les motifs se perpetuent presque sans change-
ments, on peut remarquer toutefois l'absence
sur nos exemplaires de motifs imites de la
ceramique romaine que l'on trouve sous la
forme d'arcades et de motifs vegetaux ä Vin-
donissa et ä Baden, notamment, aux alentours
des annees 40 de notre ere65. Quant ä la
qualite meme de la ceramique, il est peu pro-
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bable qu'elle puisse nous fournir des indications

chronologiques süres: eile peut varier
d'un atelier ä l'autre. Cependant, comme nous
l'avons dejä'laisse entendre66, les techniques
romaines ont certainement joue un role de
bonne heure dans nos regions: si la soumission
des Allobroges ä Rome en 121 av. J.-C. n'a
pas profondement modifie la vie materielle ou
morale des indigenes restes attaches pour des
annees encore aux traditions celtiques, les
influences mediterraneennes, empruntant la
voie rhodanienne, ont favorise l'apparition de
nouvelles formes et contribue a la perfection
des techniques: l'homogeneite remarquable
de notre materiel et l'excellence de sa qualite,
qui le distingue nettement des productions
plus recentes, sont la pour en temoigner; les

memes constatations seront valables, mais un
peu plus tard, pour le site d'Augst67.

La periode de transition est representee ä

Geneve par une fosse observee ä la rue du
Puits-Saint-Pierre en 1965 68, situee dans la

partie superieure de la couche rouge gauloise,
qui contenait un fragment de bouteille de

type 1 classique (fig. 25, n° 76) et un bol de

type Roanne (fig. 25, n° 77) dans un contexte
augusteen (fig. 27, n° 82). A l'horizon recent
(ire moitie du Ier siecle) appartiennent les
decouvertes du Bourg-de-Four (1933) (fig. 24,
n° 72), de la rue Sturm (1917) (fig. 24, nos 70-
71), des Tranchees (1858) (fig. 26,. nos 78-79) 69,

de la rue Etienne-Dumont(i96o) (fig. 27, n° 81)
ou le tesson le plus ancien appartient au
service I a de la sigillee aretine, de Bernex, enfin
(1969-1972), dont l'occupation remonte ä

l'epoque augusteenne. Le materiel de cet
horizon recent correspond assez exactement
aux decouvertes faites ä Annecy, Thonon ou
Vidy; sur ce dernier site, des fouilles entre-
prises en 1973 par M. G. Kaenel, ont mis au
jour dans une fosse plusieurs fragments peints
qu'il faut rattacher pour la plupart a des bols
de type Roanne a päte jaune-rouge, ornes de
bandes peintes blanches et rouges de qualite
assez mediocre; comme ä Augst, le contexte
indique une epoque augusteenne, voire tibe-
rienne precoce, avec notamment de la cera-
mique aretine du service Haltern I c et II, de
belles cruches a levre pendante (voir nos
nos 141-142) et une estampille d'Acutus de

Montans. Tout au fond du puits, un fragment
de bouteille en päte brun-rouge, micacee,
portant un decor lie-de-vin sur fond ecru,
pourrait representer le dernier temoin de
l'horizon ancien.

En conclusion, malgre une certaine approximation

que de nouvelles decouvertes ou des
etudes ulterieures permettront peut-etre de
lever, nous pensons pouvoir affirmer que la
ceramique peinte decouverte sur notre site
appartient ä l'horizon ancien; dans l'etat
actuel de nos connaissances, il faut fixer la
periode de sa production des annees 80 av.
J.-C. jusqu'aux premieres annees de notre ere 7°.

6. Provenance

Pendant longtemps, on a cru devoir attri-
buer la production des poteries peintes ä des
ateliers de Gaule centrale (Lezoux) ou meridio-
nale (La Graufesenque, Montans, Banassac) 71.

S'il est possible d'etablir une concordance
certaine entre la fabrication de cette ceramique
et celle de la terre sigillee gallo-romaine, les
nombreuses decouvertes ainsi que les differences

chronologiques, typologiques et qualitatives

incitent ä multiplier les centres de
fabrication. A Manching, par exemple, il n'est pas
exclu que le materiel, appartenant ä une
production de masse comparable ä celle de la terre
sigillee, ait ete produit sur place ou dans les
environs immediats72; en Suisse, on connait
un atelier important ä Sissach 73; pour Augst,
les memes officines qui ont fabrique les imitations

de terre sigillee ont peut-etre produit
simultanement de la ceramique peinte 74; dans
la region de Geneve et d'Annecy, il est probable

que les vases tardifs ä decor d'oiseaux pro-
viennent d'un meme atelier local. La ceramique
peinte de l'horizon ancien trouve ä Geneve
a-t-elle ete fabriquee sur place ou importee?
II n'est pas facile de repondre ä la question.
Une importation pourrait entrer en ligne de

compte si des analogies etaient observees sur
plusieurs sites eloignes les uns des autres dans
les formes, la qualite des produits ou la
composition des pätes. Sans avoir pu verifier sur
place toutes les decouvertes et en l'absence
d'analyse des terres, nous ne pouvons preten-
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Fig. 13. Ceramique peinte: carte de

repartition des decouvertes : voir
pp. 68 et seq. Pour des raisons
d'echelle, les sites n° 1 (Tranchees),
2 (Plan-les-Ouates), 3 (place Sturm),
14 (Bernex), 15 et 16 (Dardagny) ne
figurent pas sur ce plan. 17: Theatre
de la Cour Saint-Pierre; S: emplacement

de la statue de bois de 3 m de
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dre ä la certitude; neanmoins, les comparaisons
que nous avons pu faire avec des sites comme
le Mont-Beuvray, Nimes, Cavaillon, Vienne,
Chälon, Thonon, Annecy en France, Bale,
Berne, Äugst, Vindonissa, Yverdon et Vidy en
Suisse, ne nous permettent aucun rapprochement;

la qualite des pätes, la bienfacture,
different sensiblement d'un site ä l'autre. En
revanche, la presence de formes relevant d'une
mode particuliere, comme les bases pourvues
d'un omphalos (l'assiette de Berne-Enge
pourrait provenir du meme atelier), la
frequence relative des decors zoomorphes presque
inconnus ailleurs, la qualite homogene de la
production pourraient apporter des arguments
en faveur d'une production locale. Si eile n'a
pas encore pu etre verifiee par la decouverte
d'ateliers, cette hypothese pourrait etre corro-
boree par plusieurs indices concordants. A
maintes reprises, des rates de cuisson, appar-
tenant il est vrai a la ceramique grise, ont ete
recueillis sur l'oppidum de Geneve, notam-
ment dans le ravin gaulois de la Pelisserie, ä

la rue du Puits-Saint-Pierre et sur notre site 75.

De plus, nous avons observe parmi nos
fragments peints une grosse bouteille, brisee dans
sa partie superieure, qui semble avoir contenu
une preparation blanche d'origine minerale
(fig. 19, n° 12); seule une analyse chimique
permettra d'affirmer qu'il s'agit d'une peinture
blanche semblable ä celle qui a ete utilisee
pour le decor des vases. II faut signaler enfin
qu'une de nos coupes en terre grise, de
production assurement locale (fig. 29, n° 102) est
decoree ä l'interieur d'une large bände blanche
horizontale. Tous ces temoignages, aussi fragiles
soient-ils, constituent autant d'indices en faveur
d'une production genevoise. En attendant une
confirmation, nous pensons pouvoir considerer
cette hypothese comme la plus probable.

Pour clore ce chapitre, nous avons estime
utile d'etablir la liste des sites de Geneve oü
la ceramique peinte a ete mise au jour, en
donnant la bibliographic correspondante et
une carte de repartition pour la ville (fig. 13);
le catalogue des decouvertes du theatre de la
Cour-Saint-Pierre, augmente d'un certain nom-
bre de pieces inedites ou que nous avons juge
bon de redessiner, permettra au lecteur de suivre
et de completer les illustrations des planches.

7. Liste des sites de Geneve qui ont livre
de la ceramique peinte

1. Les Tranchees. 1863. Lors des travaux de
demolition des fortifications et la construction
du nouveau quartier. Deux bols a decor orni-
thomorphe, inv. MAH C 40 et C 41, sans
contexte precis, pres de l'eglise russe: l. blon-
del, Le plateau des Tranchees ä Geneve, dans
Genava, T. XXVI, 1948, p. 44; sur les decouvertes

des Tranchees en general, cf. h. fazy,
Notes sur les antiquites romaines decouvertes sur les

Tranchees, dans MDG, t. XI, 1859, pp. 525-
546. l. blondel, Les faubourgs de Geneve au
XVe siecle, dans MDG, t. V, 1919, pi. I. Bols:
A. cartier, Vases peints gaulois du Musee archeo-

logique de Geneve, dans REA, t. X, 1908,
pp. 257-261; pi. 15-16; E. POTTIER, A propos
des vases de Geneve, ibidem, p. 341.

Depuis, ces bols ont ete souvent reproduits
ou commentes:

c. marteaux et m. le roux, Boutae, pp. 417-
418; pi. CXI, A et B; j. dechelette, Manuel
II, 3, p. 1490, fig. 682, 7; e. vogt, Windisch,

p. 55; l. blondel, Habitation gauloise de

l'oppidum de Geneve, dans Genava, t. IV, 1926,
p. 105; id., Maisons gauloises..., dans Genava,
t. X, 1932, p. 57; w. deonna, Les Arts ä

Geneve, dans Genava, t. XX, 1942, p. 73, fig. 46;
o. tschumi, Kellergrube in Bern-Enge, p. 263;
Tf. 35, 2; K. KELLER-TARNUZZER et F. FISCHER,
Wissenschaftlicher Teil, V. Latene^eit, dans
JbSGU, t. XLIII, 1953, p. 85; Guides illustres
du MAH, I. Prehistoire et Protohistoire, Geneve,
1954, p. 24; a. varagnac, L'Art gaulois, Paris,
1956, p. 270, fig. 61; r. wyss, La Tene moyenne
et finale sur le plateau suisse et dans le Jura, dans
I Age du Fer en Suisse, Repertoire de prehistoire
et d'archeologie en Suisse, publie par la Societe
suisse de Prehistoire et d'Archeologie, Bale,
i960, pi. 12, 34; f. maier, Zur Vindonissa-

Roanne-Gruppe, p. 164; id., Manching, pp. 127
et 141; a. grenier, Les Gaulois, Paris, 1970,
p. 270, fig. 61; j.-j. hatt, Celtes et Gallo-
romains, Geneve, 1970, p. 185, fig. 106;

j.-p. MiLLOTTE, Precis de Protohistoire europeenne,

Paris, 1970, p. 291, fig. 43, 47; m.-r. sauter,
Geneve allobroge et romaine, dans HA, 4/1973 -
14, p. 31; a. GHiSELLi, Ceramique peinte, pi. 17,
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2Öi et pi. 18, 262; l. berger, Eisenzeit,
pp. 77-78, Abb. 21, 11; r. wyss, Eisenzeit,
p. 124; m.-r. sauter, Histoire de Geneve, pl. II.

Nous donnons une nouvelle representation
de ces bols, avec une coupe, infra, fig. 26,
nos 78-79.

2. Plan-les-Ouates. 1905. Don Mayor. Sans

provenance precise. Panse d'une grosse urne
decoree de bandes blanches et rouges, MAH
11.469, F 43. Fig. 25, n° 74.

3. Place Sturm. 1917. Fouilles de P. Cailler
et H. Bachofen dans les souterrains des an-
ciennes fortifications mis au jour par les

travaux de construction du Museum d'histoire
naturelle. Une trentaine de fragments de vases
ä bandes peintes blanches, sans contexte precis
(ceramique grise, amphores, sigillee, tegulae,
etc.). La plupart de ces fragments ont disparu.
MAH F 31: 2 tessons. Fig. 24, nos 70-71.

Decouvertes: p. cailler et h. bachofen,
Nachrichten, Kleine Mitteilungen, dans IAS,
N. F., Bd. XX, 1918, pp. 191-192.

4. Hötel-de-Ville. 1919. Fouilles L. Blondel,
ä l'occasion de travaux de voirie. 18 petits
fragments de ceramique peinte, dans la couche
gauloise rouge, avec de la ceramique grise
decoree ä l'ebauchoir, au peigne, au poin^on,
tres semblable ä celle du Mont-Beuvray, et
une amphore vinaire italique fragmentaire.
MAH F 29 b.

l. blondel, Notes d'archeologie genevoise, VI.
L'oppidum de Geneve, dans BSHG, t. IV, 1914-
x923, PP- 34I-361-

5. Quartier entre les rues de la Pelisserie, de la
Rötisserie et de la Tour-de-Boel. 1922-1925.
Fouilles L. Blondel, a l'occasion de la restruc-
turation du quartier et la creation de la rue
Calvin prolongee.

A. Tour-de-Boel nos 19-19. A un metre sous
le sol des maisons, dans du sablon, deux
squelettes humains entiers etendus l'un ä cote
de l'autre, avec un amas de fragments de

poterie peinte. l. blondel, Chronique 1923,
dans Genava, t. II, 1924, p. 84.

B. Entre les rues de la Tour-de-Boel et la rue de

la Pelisserie, jusqu'ä l'immeuble du resident
de France (11 Grand-Rue); dans le fosse

gaulois, poteries peintes avec de la ceramique
grise melangee directement au sablon. l.
blondel, ibidem, pp. 84-85; id., Chronique

1929, dans Genava, t. IV, 1926, p. 80; id.,
Habitation gauloise..., ibidem, pp. 99 et 101;
sur Interpretation du fosse: l. blondel,
Fortifications de l'oppidum gaulois de Geneve,

dans Genava, t. XIV, 1936, p. 57.

C. Derriere les immeubles de la Rötisserie et
immediatement au-dessous de l'immeuble du
resident de France; dans une habitation
gauloise avec foyer, restes de clayonnage et sque-
lette, vases peints avec de la poterie grise et
noire, une amphore ä col rabattu comme notre
n° 151 (fig. 37) et deux fragments de ceramique
campanienne. l. blondel, Habitation gauloise...,
dans Genava, t. IV, 1926, pp. 102-106; pl. I;
p. 107, fig. 3; f. maier, Zur Vindonissa-

Roanne-Gruppe, p. 164; id., Manching, p. 141;
m.-r. sauter, Histoire de Geneve, pl. II;
ceramique campanienne: l. blondel, Chronique
1998: Premiers vases d'importation romaine ä

Geneve, dans Genava, t. XVII, 1939, p. 40.
MAH F 21, F 24, F 25, F 46; 13.643, 13.650,

13.686 ä 13.688 (w. deonna, Acquisitions des

collections en 1992, dans Genava, t. XI, 1933,
p. 7). Fig. 23-24, nos 63, 64, 66, 68.

6. Quartier de la Madeleine. 1925. Fouilles
L. Blondel ä l'occasion de travaux dans le

quartier.
A. Au bas de la rue des Barrieres, dans la couche

rouge gauloise reposant sur le sable naturel
jaune, 2 fragments de ceramique peinte.

Decouvertes: l. blondel, Chronique 1929,
loc. cit., pp. 70-76; ceramique: id., Maisons
gauloises..., dans Genava, t. X, 1932, p. 59,
% 4, 5 et p. 64.

B. Rue de la Madeleine nos i-iy, ä l'occasion

de la demolition des immeubles, entre
les gros blocs d'une digue parallele aux
Rues-Basses marquant la limite de la greve
ä l'interieur du port gallo-romain, quelques
restes de poterie peinte avec des scories, des
debris ferrugineux, un tesson de sigillee
Drag. 29.

l. blondel, Chronique 192j, loc. cit., pp. 70-76.
C. Rue de la Croix-d'Or nos 98-48, pres de

la rue de la Fonfaine, digue du port gallo-
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romain: 6 fragments de ceramique peinte,
dont un avec des bandes quadrillees et trois
a bandes noires et blanches.

l. blondel, Le port gallo-romain de Geneve,
dans Genava, t. Ill, 1925, pp. 85-104.

MAH F 26, F 32, F 45. Fig. 23, nos 62, 65.

7. Rue du Vieux-College. 1931. Fouilles
L. Blondel a l'occasion de la demolition des
immeubles compris entre la rue du Vieux-
College, la rue Verdaine et La Vallee. Dicouverte

de 7 huttes circulaires gauloises, alignees
parallelement ä la rive du lac, etablies dans
le sable; ceramique peinte, ceramique grise,
ossements d'animaux. Dans la cabane H 2,
fragment peint d'une frise de chevaux (MAH
13.651); cote lac, sol gaulois avec plat en
terre grise a ombilic (MAH 13.658) et urne
cineraire remplie d'os calcines (MAH 13.666),
au-dessous d'une couche contenant une estam-
pille de sigillee italique SERENI; plus au
nord, dans le fond de cabane L, l'ecuelle ä

bände rouge MAH F 33 (fig. 24, n° 67).

l. blondel, Maisonsgauloises, loc. cit., pp. 55-65;
id., Wissenschaftlicher Teil, V. Die Kultur des

iüngern Eisenzeit, Geneve, dans JhSGU, t. XXV,
I933> PP- 84-85; pour le tesson aux chevaux,
voir encore: w. deonna, Les arts ä Geneve,

dans Genava, t. XX, 1942, p. 74; f. maier,
Zur Vindonissa-Roanne-Gruppe, p. 164; id.,
Manching, pp. 140-141; A. ghiselli, Ceramique
peinte, n° 260; l. berger, Eisenzeit, pp. 76-77,
Abb. 20, 4.

MAH F 33; Fig. 26, n° 80: inv. 13.651.
Le plat gris ä ombilic a ete figure encore dans

l. berger, Eisenzeit, p. 79, Abb. 22, 3.

8. Bourg-de-Four. 1933. Fouilles L. Blondel.
Au haut de la rue Saint-Leger, ceramique
peinte avec tessons d'amphore et de grosses
ollae en terre grise portant un ornement cordi-
forme au haut de la panse. l. blondel, Fortifications

prehistoriques et marche romain au Bourg-
de-Four, dans Genava, t. XII, 1934, pp. 39-62.
MAH F 28. Fig. 24, n° 73.

9. Rue de THotel-de-Ville n° 10. 1934.
Fouilles L. Blondel a l'occasion de la
construction de l'immeuble. 6 fragments de poterie
peinte, dont plusieurs avec des bandes
quadrillees comme les nos 28-32 (fig. 20-21),

7°

recueillis dans une couche profonde, au-dessus
du sable vierge, avec des poteries grises recou-
vertes de suie decoree au peigne. l. blondel,
Chronique 1934, dans Genava, t. XIII, 1935,
pp. 45-46; o. schulthess, Wissenschaftlicher
Teil, V. Römische Zeit, dans JhSGU, t. XXVI,
p. 51. MAH F 46.

10. Hötel-de-Ville. 1936. Fouilles L. Blondel
ä l'occasion d'une excavation sous la salle
de l'Alabama et la salle du Grand-Conseil.
Dans la couche gauloise rouge de 0,30 m
d'epaisseur, sur une aire de construction
gauloise (lettre A du plan), une douzaine de
fragments de poterie rouge avec des zones de
peinture blanche; sur l'une d'elle on voyait
encore des traits verticaux de couleur viola-
cee faits au pinceau. l. blondel, Chronique
1936, dans Genava, t. XV, 1937, pp. 47-53.
MAH: -.

11. Rue du Vieux-College n° 10. 1949.
Fouilles L. Blondel a l'occasion de la demolition

de l'immeuble. Dans la couche profonde,
plusieurs tessons peints ä bandes blanches et
rouges, dont l'un porte un quadrille brun sur
fond blanc, avec une ume grise gauloise
(MAH 19.041). l. blondel, Chronique 1949,
dans Genava, t. XXXVIII, 1950, pp. 20-21.
MAH F 33.

12. Rue Etienne-Dumont n° / (anciennement
rue des Belles-Filles). i960. Fouilles M.-R.
Sauter ä l'occasion de la demolition de
l'immeuble. 24 tessons de ceramique peinte, soit
le 1,1% de la ceramique recoltee, dans la
couche 4 de remblais romains contenant
pele-mele du materiel des Ier et ne siecles de

notre ere; fragment le plus ancien: sigillee
italique appartenant au service I a (20-15 av-
J.-C.). Fouilles: l. blondel, Chronique 1960-
1961, dans Genava, n.s., t. IX, 1961, pp. 3-11;
M.-R. SAUTER et A. GALLAY, Fouilles güllo-
romaines de la rue Etienne-Dumont ä Geneve, I.
Donnees stratigraphiques, dans Genava, n. s.,
t. XI, 1963, pp. 51-68. Materiel: c. dunant,
Fouilles gallo-romaines de la rue Etienne-Dumont
ä Geneve, II. Les marques de potiers, dans Genava,

n.s., t. XI, 1963, pp. 81-93. Le reste du materiel,

inedit, est depose au MAH, pour paraitre.
Fig. 27, n° 81.



13. Rue du Puits-Saint-Pierre 2-rue Calvin 16.

1965. Fouilles M.-R. Sauter a l'occasion de la
reconstruction de l'immeuble. Dans un temoin
epargne par le terrassement a iti observee une
couche 2, de 0,90 m ä 1,10 m d'ipaisseur,
faite d'une terre sableuse et graveleuse tres

rouge (2 a) passant au brun rougeätre ä brun-
gris vers le haut (2 b); la ceramique peinte
provient de cette couche 2 b formant une fosse
d'environ 0,60 m de profondeur: bol de
Roanne (fig. 25, n° 77), bouteille ornie de
bandes quadrillees verticales (fig. 25, n° 76),
col de bouteille peint en blanc decore de
3 bandes horizontales bistre, mesurant respec-
tivement 0,7, 0,4 et 0,4 cm de largeur; cette
fosse contenait encore un col de cruche augus-
tien (inv. 125) et un plat de meme epoque en
terre brune avec un enduit rouge ä l'intirieur
(fig. 27, n° 82). Fouilles: m.-r. sauter,
Chronique 196j-1966-1967, dans Genava, n.s.,
t. XVI, 1968, pp. 78-86; r. degen, Chronique,
dans JhSGU, t. LVI, 1971, pp. 193-194. Materiel

inedit depose provisoirement au Departement

d'Anthropologie de l'Universiti; seul le
bol de Roanne a ete publie dans Genava, loc. cit.,
p. 81, fig. 3 et dans JhSGU, loc. cit., p. 193,
fig. 18; a. GHiSELLi, Ceramique peinte, n° 265.

14. Bernex. Etablissement rural gallo-romain.
1968-1972. Fouilles D. Paunier a l'occasion de
la construction d'une sirie d'immeubles.
20 fragments de ceramique peinte decouverts
dans l'unique couche de destruction des sec-
teurs A et B, entre les cotes 443,01 et 442,51 m.
Contexte augusteen. Fouilles: m.-r. sauter,
Chronique 1968-1969, dans Genava, n.s., t.
XVIII, 1970, pp. 30-32; id., Chronique 1970-
1971, dans Genava, n.s., t. XX, 1972, pp. 117-
121; id., Chronique 1972-1979, dans Genava,
n.s., t. XXII, 1974, pp. 234-237; D. PAUNIER,
L'etahlissementgallo-romain de Bernex, dans HA,
1/1970-1, pp. 12-15; ID-> Fouilles 1970-1971,
dans HA, 4/1973-13, pp. 12-17; ID-> L'etahlissement

gallo-romain de Bernex (GE), dansJhSGU,
t. LVI, 1971, pp. 139-149. Materiel: d.
paunier, Etude du materiel de Vetahlissement gallo-
romain de Bernex, I. Les estampilles de potiers,
dans JhSGU, t. LVI, 1971, pp. 151-163; id.,
Etude du materiel... II. La ceramique sigillee ornee,
dans JhSGU, t. LVIII, 1974/75, pp. 129-156

et pi. 10; id., Une inscription lapidaire dediee ä

la Joudre trouvee ä Bernex, dans Genava, n.s.,
t. XXI, 1973, pp. 289-295. La publication se

poursuit. Voir pour la ceramique peinte:
a. GHiSELLi, Ceramique peinte, n° 1050, pi. 32;
id., Note sur la ceramique peinte de Bernex, texte
dactylographie, 1970, 7 pages.

15. Dardagny-Courtille. 1972. Dicouverte
fortuite de J. Raymondon. Sur un eperon qui
domine le nant des Charmilles et qui com-
mande le passage d'une ancienne voie entre
Dardagny et Challex, 1 fragment de panse
portant sur fond blanc un decor de lignes
verticales brunes groupies par 5 entre deux
lignes horizontales; motif: r. perichon,
Ceramique peinte, p. 33, type I B 5. Inv. 01,
pour paraitre. Dicouverte: m.-r. sauter,
Chronique 1972-1979, dans Genava, n.s., t. XXII,
1974, p. 228.

16. Dardagny-Pont de Brive. 1972. Dicouverte

fortuite de J. Raymondon. Dans les
diblais des terrassements nicessitis par la
construction de la station d'ipuration des

eaux de Dardagny, parmi 22 tessons pour la
plupart augustiens, 1 fond de bouteille de
forme 1 (inv. 16) et 3 fragments de panse
recouverts de peinture blanche. Pour paraitre.
Dicouverte: m.-r. sauter, Chronique 1972-
1:979, l°c- P- 22 8-

17. Theatre de la Cour-Saint-Pierre. 1972.
Voir le prisent mimoire. m.-r. sauter, Chronique

1972-1979, loc. cit., pp. 221-222.

8. Catalogue

1-5. Inv. 14-18. Bases de forme 1 ä fond
convexe surilevi formant ombilic, avec un
pied annulaire ligerement dibordant, de
section plus ou moins arrondie. f. maier,
Manching, nos 901-904; p. 69, type C; e. major,
Basel, p. 103, Abb. 49, 39-40; m. sitterding,
Yverdon, p. 107, fig. 4, 29-31; Dardagny-Brive
(site 16), inv. 5. Meme forme en terre grise:
fig. 25, n° 75; fig. 29, nos 100-101. Les dia-
metres varient entre 6,5 et 9 cm.

6. Inv. 48. Forme 3; pied surilevi avec
ombilic, aux parois obliques, cintries, termi-
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nees ä la base par un bourrelet. g. chapotat,
Vienne,^ pi. 41, 9; pi. 53, 8-9; j.-j. hatt,
Gergovie, p. 171, fig. 17, 3 et 10; c. f. hawkes
et m. r. hull, Camulodunum, pi. 74, 204:
«Native pedestal-urn». Meme forme en pate
grise: fig. 30, n° 106. Diam.: 9 cm.

7. Inv. 52. Forme 4; col ä bord deverse,
avec levre verticale comportant un petit bourrelet

dans sa partie superieure. Geneve, MAH
F 25, fig. 64; g. chapotat, Vienne, pi. 42, 8:
pate ocre, surface noire lissee, levre davan-
tage mouluree; e. major, Basel, p. 103, Abb.
49, nos 12-13, type II a: terre brun clair,
avec bände blanche. Meme forme en terre
grise: couvercle: fig. 30, n° 108; bord de
jatte: fig. 30, n° 107. Diametre de l'ouverture:
13,5 cm.

8. Inv. 05. Forme 1; col vertical, ä levre
deversee arrondie; diametre: 10 cm. Sans
decor.

9. Inv. 104. Forme 1; diametre: 10 cm;
les faces interne et externe sont recouvertes de

peinture blanche.

10. Inv. 106. Forme 1; pate rose C 26; la
face externe est recouverte de peinture rouge
F 14 qui a ete lissee. Diam.: 14 cm.

11. Inv. 31. Forme 1; col vertical, levre
terminee par un petit bourrelet; le col ne

marque aucune interruption apparente avec la

panse; diametre: 10 cm. Decor: bände blanche
de 1,5 cm de largeur sur la pate ecrue. Fragment

identique ä Geneve provenant de la
Pelisserie, site 5 C, MAH F 21.

12-15. Inv. 24, 83, 84, 86. Forme 1;
diametre: environ 19 cm. Decor: large bände
blanche sur päte ecrue; quelques traces de
motifs indetermines sur le fragment 16. Ce

flacon, brise dans sa partie superieure, pour-
rait avoir contenu une preparation blanche
d'origine minerale qui a laisse une epaisse
couche visible sur la face interne de nos
tessons et sur leur fracture superieure.

16. Inv. 85. Forme 5. Meme decor que 12-15.

17. Inv. 53. Forme 5; coupe ou assiette

avec ombilic et pied annulaire; la paroi se
releve pour dessiner un profil probablement

semblable a celui de la figure 24, n° 69, en terre
grise; päte fine, bien cuite, contenant des
paillettes de mica, lissee sur la face interieure
seulement, de couleur brun-rouge D 34.
Decor de bandes blanches sur fond ecru,
autour de l'ombilic (largeur: 1,0 cm), au milieu
de la paroi (1,5 cm) et au depart du rebord
horizontal. Diametre du pied: 6 cm. Geneve:
fig. 23-24, nos 65, 66, 68. l. blondel, Habitation

gauloise, dans Genava, t. IV, 1926, pi. 1, 7;
h.-j. muller-beck et e. ettlinger, Brandgrab
von der Engehalbinsel, p. 49, Abb. 5, 2; meme
forme en päte grise: Geneve: fig. 24, n° 69;
fig. 31, nos 109-111; Vienne: g. chapotat,
Vienne, pl. 45, 1-10.

18. Inv. 26. Sur un fond de päte brune,
lissee, peinture brun-rouge F 22, separee de
la partie ecrue par une bände gris-rouge fonce
E 41 d'environ 0,4 cm de largeur.

19. Inv. 82. Zone blanche separee de la
päte ecrue par une ligne brun-rouge E 52 de
0,6 cm de largeur.

20. Inv. 19. Forme 2. La couleur de la
surface externe est irreguliere: eile varie de
brun-rouge F 42 ä brun fonce H 10. Decor:
sur des bandes blanches horizontales de 2 ä

2,4 cm de largeur, motif en echelle 011 les
barreaux sont groupes par trois (r. perichon,
Ceramiquepeinte, motif 1 B 3, p. 33), de couleur
brun-rouge clair D 42; entre les bandes blanches,

lignes de meme couleur se coupant ä

angle droit, groupees irregulierement; ce motif
en echelle est tres frequent; le nombre des
barreaux groupes varie generalement de 3 ä 7;
quelques exemples en Suisse: Geneve, Puits-
Saint-Pierre, cf. fig. 25, n° 76; Dardagny-
Courtille, inv. 01; ettlinger-simonett, Vin-
donissa, Tf. 28, nos 2, 3, 7; vogt, Windisch,
Tf. III et IV; ibidem-. Arbon, p. 56, Abb. 4;
ibidem-. Fully, Tf. V, 4; Möhlsheim, JbSGU,
40, 1949/50, Tf. 35, 9; ä l'etranger: Forez et
Massif Central: r. perichon, Ceramique peinte,
pl. 12, 15; 13, 13; 15, 17; 16, 5, 8, 29, 33;
18, 6; 19, 12; u. Fischer, Cambodunum II,
Tf. 7, 8; 33, 3-8; g. Ulbert, Aislingen,Tf. 7, 27;
f. maier, Manching, nos 1012, 1041, 1042, etc.

21-22. Inv. 32; 32, 1. Forme 1. Sur un fond
blanc couvrant toute la panse, limite en haut
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et en bas par une bände brun-rouge F 42,
respectivement de 0,8 cm et de 0,5 cm de

largeur, decor de traits fins, disposes en
diagonale et s'entrecroisant, determinant ainsi
de petits losanges; peinture brun violace D 41;
motif: r. perichon, Ceramique peinte, 6 A,
p. 3 5; dans le Massif Central, sous sa forme
la plus ancienne, ce motif peut se rencontrer
dans un cadre sans contour precis: r. peri-
chon, op. cit., pi. 14, 1; au moment de la

conquete de la Gaule et dans la periode qui
suit, il est souvent dispose entre deux lignes
paralleles: r. perichon, op. cit., pi. 13, 5;
13, 9 et p. 35. Geneve: l. blondel, Habitation
gauloise, dans Genava, t. IV, 1926, pi. I, 3;
e. major, Basel, Tf. 17, 3-5; id., p. 111, n° 7;
o. tschumi, Kellergrube in Bern-Enge, Tf. 34, 6;
A. GuiLLOT, Petit-Chauvort, pi. IV, 9 b et 9 c.

23-25. Inv. 36-38. Meme motif que le
precedent mais limite par des lignes plus larges
se rejoignant pour former un angle aigu.

26. Inv. 88. Meme motif que 21-22, mais
limite par de larges lignes courbes.

27. Inv. 75. Forme 1. Bande blanche sou-
lignee par une ligne brun-rouge E 42 de
0,8 cm de largeur; au-dessous, peint directe-
ment sur la terre ecrue, motif en echelle:
r. perichon, op. cit., pi. 5, i C; hauteur du
motif: 2,5 cm. Geneve: Puits-Saints-Pierre 2

(site 13), inv. 252; e. major, Basel, p. 99,
Abb. 48, 34; a. DUMOULiN, Les puits et fosses
de la colline Saint-Jacques a Cavaillon, dans Gallia,
t. XXIII, 1965, p. 15, fig. 18; U. FISCHER,
Cambodunum II, Tf. 33, 7; r. perichon, op. cit.,
pi. 12, i (forme 13); m. bessou, Poterie peinte
gauloise, pi. 45, 13; 50, 24; 50, 28 (2e periode);
51, 2; 52, 2; p. 126, fig. 27 (3e periode).

28. Inv. 28. Forme 1. Sur un fond blanc
occupant toute la panse, decor de bandes
paralleles verticales quadrillees, de couleur
gris-brun clair D 61; le motif est compose de
cinq traits verticaux, dont deux, ä l'exterieur,
sont plus epais, recoupes perpendiculairement
d'une serie de lignes horizontales determinant
de petits carres: A. ghiselli, Ceramique peinte,
groupe V, type A; largeur des bandes: 2,5 cm;
motif inconnu en Forez et dans le Massif
Central. Geneve: Puits-Saint-Pierre, inv. 252:

cf. fig. 25, n° 76; 10, rue de l'Hotel-de-Ville
(site 9), l. blondel, Chronique 1994, dans
Genava, t. XIII, 1935, p. 46; MÄH F 46:
quatre traits verticaux; 10, rue du Vieux-
College (site 11), l. blondel, Chronique 1949,
dans Genava, t. XXVIII, 1950, p. 22; MAH
F 33; musee de Vindonissa, Keltengraben,
inv. 72.7187, avec de la ceramique aretine
de 10 av.-io apr. J.-C. voir e. ettlinger,
Keramik aus der untersten Einfüllung im «Keltengraben»,

dans Jahresbericht Pro Vindonissa,

1972, pp. 34-42; e. major, Basel, p. 103, Abb.
49, 22 Tf. XVI, 18: sept traits verticaux;
Bäle-Münsterhügel: l. berger, Fundbericht,
dans Basler Zeitschrift, t. LXIII, 1963, p. XIX
et pi. I, 3; u. ruoff, Marthalen, p. 61, Abb.
15, 1: motif dispose horizontalement; f.
maier, Manching, nos 1002, 1007, 1147, 1148,

1149, 1152, 1153, etc. Diam. de l'ouverture:
10 cm.

29-31. Inv. 20, 20,1, 23. Forme 1. Sur un
fond blanc couvrant la panse et le col, meme
motif que n° 28, mais ä quatre traits verticaux;
la zone decoree est limitee ä la naissance de
la panse par une ligne horizontale de 0,9 cm
de largeur; couleur du motif: gris-brun clair
D 61.

32. Inv. 08. Forme 1. Meme motif, un peu
plus etroit, que les nos 29-31; trou de reparation

de 0,4 cm de diametre.

33. Inv. 33. Forme 1, partie inferieure de la

panse. Le fond blanc est separe de la zone
ecrue par un trait de 0,8 cm de largeur sur-
montant une ligne parallele de 0,2-0,3 cm de
largeur; le motif principal est probablement
forme de deux droites qui se coupent; le som-
met du triangle ainsi determine est rempli
de peinture, dont la limite inferieure se termine
par une ligne en forme d'accolade; entre deux
motifs, ligne verticale; dans le champ, lignes
ondulees; couleur du motif: violace C 41;
decor a rapprocher peut-etre de r. perichon,
Ceramique peinte, p. 35, 5 A; pl. 15, 19: forme
haute m. bessou, Poterie peinte gauloise,
p. 126, flg. 12: ire periode.

34. Inv. 12. Forme 1. Lignes ondulees entre
deux droites, de teinte gris-brun clair D 61;
ä rapprocher du n° 33.
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35-36. Inv. 11,28.Forme 1. Sur unfondblanc,
serie de traits obliques paralleles entre deux
lignes legerement convexes formant triangle;
une troisieme ligne se detache verticalement
du sommet; couleur du motif: gris clair B 10.
Pas de paralleles connus; ä rapprocher peut-
etre d'un petit fragment de Thonon: a. ghi-
selli, Thonon, pi. II, n° 505; cf. aussi infra n° 37.

37-41. Inv. 25, 25, 1, 25, 2, 27, 29. Forme 1.
Le fond blanc de la panse est separe de la partie
ecrue par un trait large de 1,2 cm surmontant
deux lignes paralleles de 0,2 a o, 3 cm d'epais-
seur; deux bandes obliques, legerement con-
vexes, formees de trois traits paralleles, dont
l'un, au centre, est ajoure de petits carres, se

rejoignent au haut de la panse pour former un
triangle; la surface ainsi delimitee est occupee
par un motif en forme de T, termine par deux
pieds concaves entre lesquels a ete disposee
une serie de traits paralleles obliques legerement

ondes; le motif, de couleur violacee C 41,
se repete trois fois sur le meme vase. Sans

parallele connu; pour le motif de la bände
ternaire a petits carres, cf. le n° 42; a. ghi-
selli, Ceramique peinte, groupe V, type I.

42. Inv. 13. Forme 1. Sur fond blanc, bände
ternaire comme n° 37, reliee peut-etre a une
seconde par une serie de doubles demi-lunes
comme f. maier, Manching,, Tf. 89, 1234-1237;
couleur du motif: violace C 41.

43. Inv. 90. Sur fond blanc, deux lignes
paralleles obliques de couleur violacee C 41.

44. Inv. 93. Sur fond blanc, quatre lignes
paralleles violacees C 41; ä rapprocher du n° 37.

45-50. Inv. 30, 35, 35,1, 35,2. Forme 1.

Sur un fond blanc recouvrant la panse et le col,
motifs gris clair C 10; les fragments permettent
de reconstituer partiellement le decor (n° 5 o):
triangles opposes, non symetriques, remplis
de petits losanges formes par des droites
entrecroisees. e. major, Basel, frontispice
Tf. XVIII, 1-3, p. 107, Abb. 50, 5 p. hi,
n° 2 Tf. XXII, n° 15; couronnes sur fond
reserve decorees d'une serie de longues vir-
gules; triangle legerement arrondi, avec deux
cotes denteles, ajoure d'un motif en demi-
cercle contenant quatre petits traits brises;

entre les sommets des motifs triangulaires,
petite couronne de 0,5 cm de diametre; avec
un peu d'imagination, on pourrait y voir
l'oeil d'un cerf stylise sur fond reserve. Sans

parallele connu; un fragment de la Tour-
de-Boel (site 5 A) porte un decor ä rapprocher
du triangle rempli de losanges: MAH F 25.
Diametre de l'ouverture: 10 cm.

51. Inv. 02. Forme 1. Sur un fond blanc,
motifs violaces C 41; au centre, decor comme
le n° 25, mais une serie de traits est disposee
verticalement, l'autre obliquement; de part
et d'autre, se detachent en blanc sur un fond
violace deux jambes de chevaux, une poste-
rieure a droite, une anterieure ä gauche; ä

droite, ä la limite de la fracture, une troisieme
jambe est visible. Meme motif trouve ä

Geneve: l. blondel, Maisons gauloises..., dans
Genava, t. X. 1932, p. 56, fig. 2 et p. 58, fig. 3;
cf. infra, fig. 26, n° 80; MAH 13.651; l. ber-
ger, Eisenzeit, p. 76, Abb. 20, 4; ces themes
zoomorphes sont extremement rares: r. peri-
chon, Ceramique peinte, pi. 10, 100 et 102:
chevaux stylises; Betheny (Marne): Bulletin de

la Societe des Antiquaires de France, 1912,
pp. 279-280 et p. 362; J. DECHELETTE, MatlUel,

II, 3, p. 1465; dans le Massif Central, ces
themes disparaissent immediatement apres la

conquete de la Gaule: r. perichon, op. cit.,
pp. 16-17.

52. Inv. 34. En reserve sur fond blanc,
petits losanges, lignes courbes, et motif zoo-
morphe: queue d'un oiseau ou, retourne,
avant-train d'un animal; peinture gris-brun
clair D 61. Sans parallele connu.

53. Inv. 06. En reserve sur fond blanc, motif
en forme d'oiseau; peinture violacee C 41.
Sans parallele connu; les themes ornithomor-
phes de Geneve ou d'Annecy sont d'un tout
autre style: cf. infra, fig. 26, nos 78-79.

54. Inv. 98. Sur fonc blanc reserve, motif
indistinct de lignes courbes; peinture brune D 62.

5 5. Inv. 91. Sur fond blanc, motif indeter-
mine de couleur grise B 10; trou de reparation.

56. Inv. 95. Motif indetermine forme de

lignes courbes de couleur brun pale C 61.
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57- luv. 94. Forme 1. Sur fond blanc cou-
vrant la panse et le col, motif indetermine de
couleur violacee C 41.

58. Inv. 87. Forme 2. Restes de peinture
blanche et de motifs indistincts de couleur
brun-gris fonce E 61.

59. Inv. 74. Forme 8. Bol de type Roanne
(forme 9) ou ä pied annulaire (forme 10), ä

bord vertical avec renflement interne; la levre
est soulignee exterieurement par une faible
rainure; r. perichon, op. cit., pi. 17, 8 et
pp. 73-74: Tibere-Vespasien; pour cette forme
de bord: Geneve, MAH C 40 et C 41, cf. infra,
fig. 26, nos 78-79; Bernex, inv. 347, 348, 1782
(site 14); rue Etienne-Dumont (site 12): plu-
sieurs fragments: cf. infra, n° 81; a. ghiselli,
Thonon, n° 521; pate dure, bien cuite, brun
tres pale C 54. Decor: au-dessous d'une simple
bände blanche, la panse est peinte en orange
C 36. Exemplaire probablement le plus
tardif de notre ensemble: premiere moitie du
Ier siecle de notre ere.

60. Inv. 43. Forme 6. Ecuelle ä levre rabattue
vers l'interieur et pied annulaire; pate fine,
bien cuite, lissee, contenant des paillettes de
mica, de couleur brun clair D 43, avec des
taches noirätres sur la face externe et sur la
levre, de teinte E 10. Un fragment identique
au notre provenant du Vieux-College (site 7)
est decore ä l'interieur d'une etroite bände
brun-rouge E 34; MAH F 33, cf. infra n° 67.

61. Inv. hi. Forme 7. Jatte de 26 cm de
diametre, ä levre arrondie legerement dever-
see; pate comme le n° 60, avec des traces
brülees noires ä l'exterieur. A rapprocher de
e. major, Basel, type 27.

9. Catalogue des pieces provenant d'autres sites
genevois 77

62. MAH F 26. Rue des Barrieres, 1925:
site 6 A; forme 12; pate fine, bien cuite,
contenant des paillettes de mica et quelques
grains de quartz; sa couleur, en raison d'une
decarburation et d'une oxydation irregulieres,
varie du gris D 10 au brun-rouge clair C 32;
seules les surfaces peintes sont lissees; la partie

superieure de la levre, le col et deux bandes
paralleles, de 0,4 ä 0,6 cm de largeur sont
peints d'une couleur lie-de-vin E 12 disposee
en deux couches, l. blondel, Maisons gau-
loises..., dans Genava, t. X, 1932, p. 59, fig. 4, 5

et p. 64. Diametre de l'ouverture: 16 cm.

63. MAH F 25. Tour-de-Boel-Pelisserie,
1922-1923: site 5 B; forme 14; le cceur de la

pate est gris B 10, la surface rose C 34; le haut
de la panse, sous la levre, est decore d'une
large bände blanche sur fond ecru de 3,5 cm
environ de largeur. Sans paralleles. Diametre
de l'ouverture: 20,5 cm.

64. MAH F 25. Tour-de-Boel-Pelisserie,
1922-1923: site 5 C; forme 4; pate brun tres
pale C 62; le col est decore d'une bände blanche
de 2,5 cm de largeur. Diametre de l'ouverture:
18 cm.

65. MAH F 26. Madeleine, 1925: site 6 B;
forme 5; pate fine, dure, bien cuite, avec des

paillettes de mica dore, rose saumon C 26 a

l'exterieur; le cceur est reste gris clair B 10;
l'interieur de l'assiette porte une bände rouge
E 16 au centre et une bände blanche a l'exterieur,

separees par une bände ecrue. Diametre
du pied: 8 cm.

66. MAH F 21. Rue Calvin prolongee, 1926:
site 5 C; forme: probablement 5; pate orange
D 26 au centre, gris-rose C 21 ä brun-rouge
clair C 3 2 sur la face externe, brun-rouge clair
D 43 sur la face interne qui est soigneusement
lissee; bände blanche, creusee d'un etroit
sillon trace apres la pose de la peinture.

67. MAH F 33. Vieux-College, 1931: site 7;
forme 6; pate brun rouge D 42 sur la face
externe avec zones brülees noires D 10, brun-
rouge clair D 52 sur la face interne; le cceur
est gris clair B 10; l'interieur est decore d'une
etroite bände brun-rouge E 34 de 0,4 cm de
largeur.

68. MAH F 46. Pelisserie 1924: site 5 C;
forme 5; päte tendre, peu homogene, assez
mal cuite, avec un cceur gris clair C 10; la zone
oxydee est mince et de ton brun-rouge clair
C 44; sur la face interne, le decor est constitue
d'une etroite bände blanche de 0,5 cm de
largeur. Diametre: 22 cm.
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69. MAH F 48. Rue du Soleil-Levant, 1939,
pres de l'emplacement d'une habitation gau-
loise, dans la couche archeologique rouge de
la Tene III: l. blondel, Chronique 1939, dans
Genava, t. XVIII, 1940, p. 33; forme 5, en
terre grise, fine, bien cuite, avec des paillettes
de mica argente; la surface interne est soigneu-
sement lissee; au centre, decor de deux cercles
concentriques; pres du bord, ligne ondulee.
Un exemplaire identique a ete recueilli en
1938 a l'Hötel-de-Ville: MAH F 31. Diametre:
21 cm.

70. MAH F 31. Place Sturm, 1917: site 3;
forme 9; pate contenant un mica tres fin,
orange C 46; bände blanche sous la levre.
Diametre: 19 cm.

71. MAH F 31. Place Sturm, 1917: site 3;
forme 11; pate beige C 54 contenant de tres
fines paillettes de mica; le col est peint de
bJanc, la panse de rouge E 24; entre les deux
zones colorees, etroite bände ecrue. A rappro-
cher de ch. marteaux et m. le roux, Boutae,
ier supplement, dans RS, t. LV, 1914, p. 153,
pi. 121, 2-3; a. GHiSELLi, Thonon, n° 525.
Diametre: 14,5 cm.

72. MAH F 28. Bourg-de-Four, 1933: site 8;
forme 13; pate identique au n° 71; bände ecrue
entre deux zones rouges E 38. Sur ce meme
site, un exemplaire de forme 9 identique au
n° 70 avec une bände blanche de 3 cm. environ
de largeur au-dessus d'une zone rouge E 26.

73. MAH F 28. Bourg-de-Four, 1933 : site 8;
forme 9; pate comme le n° 70; diametre: 24 cm.

74. MAH F 43. Plan-les-Ouates, 1905: site 2;
forme 2; pate assez tendre, fine, ne contenant
que peu de mica, de couleur beige C 54; decor
de deux bandes, rouge E 28 et blanche, de

4 cm de largeur environ; le bas de la panse est
ecru. Autres fragments du meme vase au MAH.

75. MAH F 31. Place de la Taconnerie 8,

1939, partie sud de la cave de l'immeuble,
dans la couche rouge gauloise placee directe-
ment au-dessus du sable naturel de la colline:
l. blondel, Chronique 1939, dans Genava,

t. XVIII, 1940, pp. 32-33; forme 1; terre grise,
fine, dure, soigneusement lissee, contenant des

paillettes de mica.

76. Dep. Anthr. inv. 252. Puits-Saint-Pierre,
1965: site 13; forme 1; diametre de la panse:
environ 20 cm; pate: identique aux tessons
du theatre de la Cour-Saint-Pierre. Sur fond
blanc, bandes paralleles verticales quadrillees,
larges de 2,8 cm, peintes en brun D 62, reliees
en bas par un large trait peint sur la partie
ecrue de la panse; au-dessous, motif en dents
de scie, avec la meme peinture que le decor
principal.

77. Dep. Anthr. inv. 98. Puits-Saint-Pierre,
1965; site 13; forme 9; m.-r. sauter, Chronique
196j, 1966, 1963, dans Genava, n.s., t. XVI,
1968, p. 81, fig. 3; r. degen, Chronique, dans

JbSGU, t. LVI, 1971, p. 193, Abb. 18;
a. GHiSELLi, Ceramiquepeinte, n° 265; forme 9;
pate dure, bien cuite, contenant des paillettes
de mica, de couleur orange C 36; exterieur
lisse, jaune-rouge D 46; bandes peintes alter-
nees, rouges E 28 et blanches; largeur des
bandes rouges: 4 et 2,7 cm; largeur des
bandes blanches: 4,2 et 3,7 cm; sur ce fond,
constituant le decor primaire, motif geome-
trique peu visible, de couleur gris clair C 10;
la base du bol est recouverte de cette meme
peinture, appliquee directement sur la terre
ecrue; au centre, de part et d'autre d'une zone
ornee de lignes brisees verticales, decor de

petits rectangles alternes, produisant sur fond
blanc reserve, un effet de grecque (motif sem-
blable: m. bessou, Poteriepeinte, pi. 52, n° 30, 1;
rectangle: R. perichon, op. cit., pp. 35-36;
motif en echelle, avec barreaux groupes par
six: r. perichon, op. cit., motif 1 B 6 et pi. 6.

Produit probablement importe.

78. MAH inv. C 40. Les Tranchees, 1858:
site 1; forme 10; pour la bibliographic gene-
rale: voir site 1, p. 17; diametre de l'ouverture:
15 cm; diametre du pied: 5,6 cm; hauteur
totale: 12,8 cm; pate fine, bien cuite, rouge
tres pale C 23, contenant quelques paillettes
de mica; decor: au-dessous d'une bände blanche

large de 1,5 cm environ, rehaussee d'un
mince filet gris clair C 90, sur un fond jaune-
rouge D 36, frise de neuf oiseaux marchant
ä droite aux ailes stylisees par sept chevrons;
entre chaque volatile, deux palmes composees
d'elements en V sont plantees dans un sol

figure par une ligne horizontale intermittente;
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dans le champ, palmes de meme type que les

precedentes, mais sans tige, disposees oblique-
ment; couleur des motifs: brun-rouge F 24;
hauteur de la frise: 4,2 cm; au-dessous, bände
blanche de 1,9 cm de largeur, separee de la
base ecrue du recipient par une ligne gris clair
D 90 large de 0,3 cm; quelques traces de pein-
ture rouge D 36 sont visibles sur la partie
ecrue.

Ce type d'oiseau et ces palmes sont propres
ä la region d'Annecy: ch. marteaux et
m. le roux, Boutae, 2e supplement, dans RS,
t. LVI, 1915, p. 69, pi. 132, 5-6; id., /supplement, dans RS, t. LVII, 1916, p. 31,
pi. 137, 3, 5-8, 12, 14-15; id., 4e supplement,
dans RS, t. LVIII, 1917, p. 105, pi. 3, 1-4;
id., Compte rendu de seance, dans RS, t. LXX,
1929, p. 138.

79. MAH inv. C 41. Les Tranchees, 1858:
site 1; forme 10; pour la bibliographic, voir
site 1, p. 17; diametre de l'ouverture: de 16,8
a 18,3 cm; diametre du pied: 7,4 cm; hauteur
totale: 15,4 cm; pate: comme le n° 78; decor:
entre deux bandes blanches larges de 2,4 et
2,5 cm, sur un fond rouge F 26, frise de six
metopes separees par des groupes de cinq
traits verticaux, contenant alternativement un
oiseau marchant ä droite et un losange
quadrille entoure de quatre palmes stylisees; dans
le champ, palmes de meme type (voir n° 78),
placees verticalement en deux series opposees
ou obliquement; le sol est figure par une ligne
horizontale discontinue; de la rangee de
bätonnets verticaux inscrits entre deux filets
observee par A. Cartier {op. cit., p. 258), ne
subsistent que de rares elements carres ou
rectangulaires; des trois oiseaux figures, deux
se rattachent aux exemplaires du n° 78; le
troisieme est pourvu d'une longue queue et
d'ailes stylisees par deux traits paralleles; il
ressemble ä une pie; couleur des motifs: brun-
rouge H 26; la base du col est ecrue jaune-
rouge D 36. Metopes separees par des groupes
de cinq traits verticaux avec des losanges
quadrilles: Rodez, Ier siecle de notre ere:
f. maier, Manching, Texttafel A, 3; Annecy:
ch. marteaux et m. le roux, Boutae, ier
supplement, dans RS, t. LV, 1914, p. 152, pi. 121,
2; id., p supplement, loc. cit., p. 105, pi. 3, 4;

id., 2e supplement, loc. cit., p. 69, pi. 132, 6;
ces decors geometriques sont fort anciens et
communs ä de nombreuses civilisations: on
trouve par exemple des losanges quadrilles
identiques aux notres ä Salamine de Chypre
au debut du protogeometrique vers 1050-
1100 av. J.-C.; il serait hasardeux de vouloir
etablir des filiations ou de rechercher des

origines communes pour des decors si elemen-
taires. Les oiseaux semblent propres ä la

region d'Annecy ou les motifs ornithomorphes
sont particulierement nombreux; l'identite des

formes, des decors et de la qualite des pätes
entre la ceramique peinte du ief siecle de notre
ere (horizon recent) trouvee ä Geneve et a

Annecy incite ä formuler l'hypothese d'un
atelier commun encore non localise; pour
l'oiseau de type a et les palmes: voir paralleles
cites au n° 78; l'oiseau de type b («pie»):
ch. marteaux et m. le roux, Boutae, p. 417,
pi. hi, 3; id., Ier supplement, loc. cit., p. 153,
pi. 121, 2; id., 3e supplement, p. 31, pi. 137,
6-7, 10, 11; id., Compte rendu de seance, dans
RS, t. LXX, 1929, p. 138.

80. MAH inv. 13.651. Vieux-College, 1931:
site 7; forme 1; pate brun clair D 54, fine, dure,
bien cuite, contenant des paillettes de mica,
finement lissee a l'exterieur; decor: se deta-
chant en blanc sur un fond gris clair B 10,
avant et arriere-train de chevaux stylises; les
jambes sont separees par un reseau de lignes
croisees formant losanges; ä la base du
recipient, sur la surface ecrue, ligne horizontale
gris clair Bio large de 0,4 cm. Pour les
references et les paralleles: voir site 7, p. 19 et
supra, n° 51 du catalogue.

81. MAH. Depot. Rue Etienne-Dumont,
i960, site 12; forme 10; diametre de l'ouverture:

13,5 cm; pate comme n° 78, rose B 23;
bände blanche large de 0,7 cm; bände rouge
F 26 de 3,5 cm de largeur; la base du bol
est ecrue.

82. Dep. Anthr. inv. 101. Puits-Saint-Pierre,
1965: site 13; plat ä enduit rouge E 16, en
pate lissee rouge clair C 36, contenant de
fines paillettes de mica visibles ä la surface.
Pour la forme et les references, voir infra
n° 135.
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B. LA CERAMIQUE COMMUNE DE LA TENE FINALE
OU DE TRADITION INDIGENE

I. Marmites et pots ä päte grossiere

Ces recipients, pour la plupart fa9onnes ä la
main sans l'aide du tour, etaient poses directe-
ment sur le foyer pour la cuisson des aliments;
une epaisse couche de suie noire apparait
encore sur plusieurs fragments. La päte, qui
contient de gros grains de quartz, parfois du
sable, est grossiere, assez mal cuite; sa couleur
varie du gris au noir en passant par le brun-
rouge. Le decor est generalement constitue de
traits paralleles dessines ä la brosse ou au
peigne sur la panse encore crue, de motifs
imprimes ou incises. Le fond de ces marmites
est plat. Nos exemplaires se repartissent en
quatre formes qui sont les suivantes:

1. Marmite äparois rectilignes obliques terminees
par une levre ronde, Variante d'une forme fon-
damentale de la Tene qui subsiste au Ier siecle de
notre ere; on trouve des paralleles ä Bale, Zurich-
Lindenhof et Vindonissa 78 (fig. 27, n° 83).

2. Cette forme, la plus courante sur notre
site, appartient aussi ä la Tene finale; il s'agit
du pot a col cintre, ä bord deverse vers l'exte-
rieur, ä levre simplement arrondie; le decor,
separe parfois du col par quelques rainures
horizontales, n'occupe que la panse (fig. 27-29,
nos 84-94). Les paralleles sont nombreux;
pour la region de Geneve, citons la grotte de
Genissiat et pour Geneve meme, la Tour-
de-Boel, dans un contexte contenant de la
ceramique peinte, et la rue Etienne-Dumont;
cette forme se rencontre dans toute l'Europe
celtique: pour la Suisse, notons Bale et Yver-
don, pour la France, le Massif Central et la
region de Toulouse 79; elle se maintiendra
pendant une bonne partie de l'occupation
romaine, dans une technique amelioree, avec
des recipients faits au tour, parfois ornes d'un
decor en creux imprime ä la roulette; nos
exemplaires 92 ä 94 des figures 28-29 appar_
tiennent ä cette categorie.

3. Marmite ä päte grossiere, ä gros degraissant
calcaire, contenant d'abondantes paillettes de
mica dore; le bord everse comprend une
levre horizontale profilee de trois rainures paralleles',

la face externe de la paroi est lissee. Ce type
de ceramique, abondant en Gaule centrale,
semble caracteristique de la periode augus-
teenne 80 (fig. 29, n° 95).

4. Marmite tripode, avec pieds aminci en
languettes aplaties, forme tres commune
pendant toute la periode gallo-romaine; notons
un autre exemplaire trouve ä Geneve avec
de la ceramique peinte 81 (fig. 29, n° 96).

2. Ceramique grise ä päte fine

Cette ceramique represente le 74% du materiel

recueilli sur notre site; d'origine indigene,
elle subsistera sous certaines formes presque
inchangees pendant toute la periode gallo-
romaine; elle est produite dans de petits
ateliers locaux qui repondent ä la consomma-
tion courante sans travailler pour l'exporta-
tion comme les grands centres de fabrication
de terre sigillee.

2.1. Caracteristiques techniques et decor

La päte de cette ceramique est tres fine, bien
cuite, dure et sonore; elle contient de rares
petits grains de quartz; ä la surface apparais-
sent des paillettes de mica; le cceur est genera-

Fig. 14. Marmite ä col cintre decoree au peigne et ä l'im-
pression (catalogue, n° 85).
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lement gris clair C 90, les surfaces gris plus
fonce D 90 a E 90, tandis que les parties lissees

sont mises en valeur par un gris tres fonce
H 90. Les decors, caracteristiques de la Tene,
sont constitues le plus souvent de cercles
concentriques, de lignes ondulees, de bandes
paralleles, traces au brunissoir sur la pate
crue du recipient; ils se detachent ainsi en
gris sombre sur un fond plus clair; un seul
exemplaire porte un decor peint sous la forme
d'une bände horizontale blanche ä l'interieur
de la panse (fig. 29, n° 102). Ces decors,
disposes le plus souvent horizontalement sur la
face externe des recipients, parfois ä l'interieur
des exemplaires a large ouverture ou des
assiettes, semblent etroitement lies a l'emploi
d'un tour lent. Leur richesse et leur variete
sont loin d'egaler celles qui caracterisent par
exemple les decouvertes de Manching82.

2.2 Les formest
D'une maniere generale, ä part quelques

exceptions, les formes de Geneve sont dejä
tres romanisees. Void les principales:

1. La forme du flacon ou de la bouteille, la
plus frequente dans la ceramique peinte, est
aussi tournee en terre grise 84 (fig. 16, n° 1).

Fig. 15. Terrine carenee de forme 2

(catalogue, n° 104).

2. Terrine a col cintre plus ou moins marque
et de largeur variable, donnant au recipient un
profil tantot hemispheroide, plus ou moins
tendu (fig. 16, n° 2 A), tantot nettement
carene (fig. 16, n° 2 B); le bord, ä levre arron-
die ou ovale, est everse; le pied annulaire est
toujours relativement bas. Si la forme generale
est d'origine celtique, la presence d'un pied
annulaire trahit une influence romaine. Ce

type, tres frequent ä Geneve, represente sur
notre site le 60% des formes identifiees en
technique grise; il apparar dans une habitation
gauloise de la Rotisserie (site 5 c) avec de la
ceramique peinte et se maintiendra avec des
variantes et dans une technique plus grossiere
pendant une bonne partie de l'occupation
romaine 85. Les formes analogues presentes ä

Vienne, ä Toulouse ou ä Manching au Ier siecle
avant notre ere sont generalement depourvues
de pied; ä Bale, on pourrait trouver les

prototypes lointains de nos exemplaires carenes
dans les formes 29 et 31; pour la periode
romaine proprement dire, des sites comme
Hofheim, Camulodunum et Neuss, notam-
ment, permettent d'etablir les meilleurs paralleles

86.

3. Forme a pied sureleve, identique ä la forme 3

de la ceramique peinte (voir p. 61) (fig. 16, n° 3).

4. II faut rapprocher cette forme incomplete
et provisoire de la forme 4 de la ceramique
peinte (voir p. 61); ce type de bord moulure se
rencontre sur une terrine de 3 2 cm de diametre
(fig. 16, n° 4 A) et sur un couvercle (fig. 16,
n° 4 B).

5. Coupe ou assiette de forme analogue au
type 5 de la ceramique peinte, avec ombilic et
pied annulaire profile en degres (fig. 16, n° 5);
le rebord comprend des variantes: le profil des
nos no et 111 (fig. 31) rappelle la forme 2 de
la ceramique grise (terrine) avec un bandeau
cintre plus ou moins large (cf. nos 104 et 105,
par exemple, ä la fig. 30), tandis que le n° 109
presente un rebord plus court et plus simple
en forme de bourrelet. Une coupe provenant
de la rue du Soleil-Levant (fig. 24, n° 69),
avec un rebord horizontal recourbe, est plus
proche encore du prototype campanien,
comme le sont aussi tous les exemplaires
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connus de Vienne 87. Le decor se compose
de bandes lissees alternees et de lignes
ondees imprimees parfois en creux (fig. 31,
n° 110).

6. Ecuelle a bord rabattu a l'interieur, avec
un fond plat ou en forme d'ombilic; ce type
est frequent ä la Tene finale, notamment ä

Geneve, Bale et Yverdon 88 (fig. 16, n° 6). Le
fragment n° 112 presente un profil tres ouvert
en forme de coupe et pourrait etre pourvu
d'un pied.

7. Coupe carenee ä rebord oblique, legerement
concave, termine par une levre arrondie; le

pied, malheureusement, fait defaut; le dia-
metre de l'ouverture oscille entre 17 et 23 cm.
Cette forme celtique peut etre rapprochee de
decouvertes faites a Bale, Äugst et Hofheim 89

(fig. 16, n° 7).

8. Urne ellipso'ide etiree en forme de tonneau,
de type celtique, sans col, ä levre verticale en
forme de bourrelet, avec un pied annulaire
bas d'origine romaine (fig. 16, n° 8). Cette
forme generale se rencontre avec des variantes
a Bale, Yverdon, Zurich-Lindenhof et Mar-
thalen (urne peinte) 9°.

9. Pot ovo'ide, a col cintre termine par une
levre en forme de bourrelet; le bas du col est
decore d'un faible cordon horizontal. Ce type,
dont le cordon est souvent mieux marque, a
ete observe notamment ä Geneve, Bale et
Toulouse 91 (fig. 16, n° 9).

10. Colpresque vertical termine par une levre
arrondie; le haut de la panse est decore d'une
serie de rainures horizontales. Cette forme,
malheureusement incomplete, pourrait appar-
tenir ä une coupe apode legerement carenee; ä

Vienne, cette forme constitue une maniere de
service avec des pots de taille moyenne ä bord
everse92 (fig. 16, n° 10).

A ces types principaux, il faut aj outer quelques

tessons caracteristiques, dont l'etat trop
fragmentaire rend impossible toute attribution
ä une forme determinee:

- levre ä bourrelet interne, devant appartenir ä

une ecuelle (32 fragments). Fig. 31, n° 112.

Fig. 17. Terrine carenee de forme 2 (catalogue, n° 104);
les traces de lissage sont parfaitement visibles.

- levre ä bourrelet externe pouvant appartenir,
dans certains cas, ä notre forme 2(53
fragments). Fig. 33, nos 124-125.

- levre simple, deversee (11 fragments).

- pieds annulairesy ä rattacher sans doute, pour
la plus grande part, a notre forme 2 (67
fragments).

2.3. Provenance et Chronologie

Plus encore que pour la ceramique peinte, la

provenance des marmites et des recipients en
terre fine et lissee est assuree: aussi bien la
decouverte de nombreux rates de cuisson sur
l'oppidum, dont plusieurs sur notre site
(cf. fig. 33, n° 124 et p. 68), que l'originalite
des formes temoignent en faveur d'une
production indigene locale. Si l'influence medi-
terraneenne est certaine (pied annulaire, coupe
ou assiette, excellence de la qualite), eile ne
met pas en cause l'originalite des caracteres
indigenes (cuisson reductrice, bouteilles, ecuel-
les, terrines, tonneaux, rebords memes de cer-
taines coupes). Quant ä la Chronologie, eile ne
differe pas de celle que nous avons proposee
pour la ceramique peinte: le materiel associe
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ä cette derniere releve toujours de caracteris-
tiques identiques ä Celles que nous venons de
definir95; en revanche, des la fin du regne
d'Auguste, la ceramique commune se fait plus
grossiere; la päte, moins fine, est rarement
lissee, tandis que certaines formes, telle la
bouteille, disparaissent, ou que d'autres, comme
les marmites, avec des profils plus accentues, se
romanisent. Mais la aussi, seules de nouvelles
decouvertes nous permettront de mieux cerner
encore les tendances generates que nous ne pou-
vons qu'esquisser prudemment aujourd'hui.

2.4. Catalogue 94

8 3. Inv. 51. Marmite de forme 1; diametre
de l'ouverture: 21 cm. Faponnage a la main;
decor au peigne; terre grossiere contenant de

gros grains de quartz, grise D 90 a noire J 90,
avec une zone brun clair D 54 dans la partie
inferieure. e. major, Basel, Tf. XXII, 24, 25;
e. vogt, Lindenhof, Abb. 31, 11: Auguste;
e. ettlinger et CH. siMONETT, Vindonissa,
nos 35-36.

Fig. 18. Coupe de forme 5 avec decor lisse de cercles

concentriques (catalogue, n° 109).

84. Inv. 50. Marmite de forme 2; diametre
de l'ouverture: 16 cm. Fagonnage ä la main;
decor ä la brosse ou au peigne; 4 petites rai-
nures separent le decor du col; terre grossiere
contenant des grains de quartz et du sable
blanc, de couleur irreguliere, allant du gris
C 90 au brun-rouge clair C 43. Fragment
identique ä la Tour-de-Boel (site 5 B) avec
deux fragments de ceramique peinte: fig. 23,
nos 63 et 64.

85-86. Inv. 140 et 137. Marmites de forme 2;
diametre de l'ouverture: n° 85: 19 cm; n° 86:
14 cm. Faponnage ä la main; decor au peigne
avec impressions au haut de la panse.

87. Inv. 138. Marmite de forme 2; diametre
de l'ouverture: 19,5 cm. Faponnage a la main;
decor ä la brosse separe du col par deux rai-
nures a peine visibles.

88. Inv. 144. Marmite de forme 2; diametre
de l'ouverture: 13 cm. Faponnage ä la main;
decor ä la brosse.

89-91. Inv. 136, 134, 135. Fonds de marmites
de forme 2; diametre: n° 89: 10 cm; n° 90:
9,6 cm; n° 91: 14 cm. Fagonnage a la main;
decor au peigne ou ä la brosse.

92-94. Inv. 141, 143, 138. Marmites de
forme 2; type plus evolue: fagonnage au tour;
diametre de l'ouverture: n° 92: 16 cm; n° 93:
14 cm; n° 94: 15 cm; decor: n° 92: rainures
horizontales tracees sur le tour encadrant une
serie de traits verticaux paralleles imprimes a

la roulette; nos 93 et 94: decor en creux im-
prime a la roulette.

95. Inv. 145. Marmite de forme 3; diametre
de l'ouverture: 19 cm; päte ä gros degraissant
calcaire, de couleur gris-brun clair D 61 a

l'interieur, gris tres fonce J 10 ä l'exterieur, du
au noir de fumee, contenant d'abondantes
paillettes de mica dore. Fagonnage ä la main;
lissage sur la face externe.

96. Inv. 146. Pied de marmite de forme 4,
aminci en languette aplatie. Le recipient lui-
meme est fagonne ä la main; terre grossiere,
lissee ä l'interieur et ä l'exterieur; diametre
approximatif du fond: 20 cm.
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97~99-^nv- XI8> I22> I2I> Forme i; diametre
de l'ouverture: n° 97: 9 cm; n° 98: 10,5 cm;
n° 99: 9,5 cm; pate fine, tres soigneusement
lissee, contenant des paillettes de mica.

100-101. Inv. 109, no. Pieds de bouteille de

forme 1; diametre: n° 100: 8 cm; 101: 5,5 cm;
le n° 100 porte un decor lisse de lignes verticales.

102. Inv. 66. Terrine de forme 2; diametre
de l'ouverture: 31 cm; diametre du pied:
11 cm; haut. 12 cm; ä l'interieur, decor lisse
de lignes verticales ondees et de traits paralleles

serres; au haut de la panse, ligne peinte
blanche de 3,5 cm de largeur environ.

103. Inv. 70. Terrine de forme 2; diametre
de l'ouverture: 25 cm; diametre du pied:
11 cm; hauteur: 10 cm; ä l'interieur, decor
lisse d'une ligne ondee horizontale.

104. Inv. 49. Terrine de forme 2, type carene;
diametre de l'ouverture: 16 cm; diametre du
pied: 7 cm; hauteur: 6,3 cm; sans decor.

105. Inv. 39. Terrine deforme 2, type carene;
diametre de l'ouverture: 19 cm; diametre du
pied: 10 cm; hauteur: 7,5 cm; sans decor.

106. Inv. 59. Base de forme 3; diametre:
10 cm; terre fine, bien cuite, lissee, gris clair
B 90 ä l'interieur, gris plus fonce D 90 ä la
surface. Deux autres exemplaires identiques:
inv. 107 et 108.

107. Inv. 120. Bord d'une terrine ä levre mou-
luree de forme 4; diametre de l'ouverture: 3 2 cm.

108. Inv. 112. Couvercle ä levre mouluree de
forme 4; diametre: 22,5 cm; seule la face
externe du couvercle est soigneusement lissee.

109. Inv. 115. Coupe de forme 5, ä bord
horizontal court termine en forme de bourre-
let; diametre de l'ouverture: 22,5 cm; diametre
du pied: 8 cm; hauteur: 3,7 cm; decor lisse
sur les deux faces de cercles concentriques.

110. Inv. 113. Coupe de forme 5; le profil du
bord rappeile celui de la forme 2; diametre de
l'ouverture: 25 cm environ; decor: ligne
ondee tracee legerement en creux sur le bord
horizontal.

in. Inv. 114. Coupe de forme 5, avec le

meme type de profil que le n° 110; diametre
de l'ouverture: 27 cm environ; decor lisse ä

l'interieur de lignes ondees paralleles alternant
avec des bandes brutes ou lissees.

112. Inv. 58. Ecuelle de forme 6, type bas

appartenant peut-etre ä une coupe; diametre
de l'ouverture: 32 cm; la paroi externe est
decoree de cercles concentriques lisses sur le

tour.

113. Inv. 131. Ecuelle de forme 6; diametre
de l'ouverture: 21 cm; diametre du pied:
8 cm; hauteur: 6 cm; decor ä l'interieur et ä

l'exterieur de cercles concentriques lisses.

114. Inv. 132. Fond d'ecuelle de forme 6;
diametre: 10 cm; sans decor.

115. Inv. 133. Ecuelle de forme 6: fond
ombilical; diametre: 7 cm; decor lisse ä l'interieur

et ä l'exterieur de cercles concentriques
serres.

116. Inv. 68. Ecuelle de forme 6; diametre
de l'ouverture: 21 cm; la päte, assez grossiere,
est gris clair D 90 ä l'interieur, gris fonce H 90
en surface; la paroi externe est decoree de
stries horizontales faites au peigne sur le tour.

117. Inv. 124. Coupe carenee de forme 7;
diametre de l'ouverture: 16 cm; la partie infe-
rieure externe de la panse porte un decor lisse
de cercles concentriques.

118. Inv. 126. Coupe carenee de forme 7;
diametre de l'ouverture: 19 cm; sans decor.

119. Inv. 80. Urne de forme 8; diametre de
l'ouverture: 12 cm; diametre du pied: 10,3 cm;
hauteur: 25 cm; diametre maximum de la
panse: 20 cm situe au 3/5 de la hauteur; le
coeur de la pate est gris C 90, la surface lissee
grise E 90 avec quelques traces de coups de
feu noires J 90; decor lisse: ligne ondee se
detachant sur un bandeau brut.

120. Inv. 117. Pot ä col moulure de forme 9;
diametre de l'ouverture: 17 cm.

121. Inv. 116. Pot a col moulure de forme 9;
diametre de l'ouverture: 17 cm.
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122. Inv. 119. Rebord moulure de forme 10;
diametre de l'ouverture: 15,5 cm.

123. Inv. 123. Tesson de forme atypique
dont la face externe est decoree de rainures
horizontales, e. major, Basel, Tf. XV, 1.

124. Inv. 103. Rate de cuisson; le tesson est
deforme et la päte boursoufflee; d'autres rates
ont ete recueillis ä la cour Saint-Pierre: ils
appartiennent tous ä la forme 2.

125. Inv. 73. Bord avec levre en forme de
bourrelet externe; diametre de l'ouverture:
environ 40 cm; ce type de levre appartient
sans doute ä la forme 2.

126. Inv. 67. Fond plat, atypique, en päte
grise assez grossiere C 90; la surface externe
porte quelques traces de lissage; eile est d'un
gris plus fonce H 90. Diametre: 8,5 cm.

127. Inv. 71. Fragment de panse avec decor
lisse: ligne ondee verticale et bandeau
horizontal.

128. Inv. 57. Fragment de panse avec decor
lisse de lignes paralleles horizontales de lar-
geur variable.

C. LA CERAMIQUE ROMAINE

A cote de la ceramique campanienne, la plus
ancienne, les principales categories habituelles
de la ceramique romaine sont presentes sur
notre site. II faut neanmoins remarquer que
seuls les fragments d'epoque gallo-romaine
precoce ont ete recueillis dans la couche de
sable jaune contenant la ceramique peinte et la
ceramique grise indigene; tous les autres
tessons, qui proviennent de l'epaisse couche
de remblais, ne sont publies ici qu'ä titre
de documents typologiques; ils ne sauraient
fournir aucune indication chronologique. Nous
signalerons dans le catalogue la provenance des

pieces du niveau superieur par la lettre R
(remblais).

1. La ceramique campanienne

Un seul fragment de coupe (fig. 33, n° 129),
dont la forme doit etre proche de Lamboglia
27 ou 3195, a ete recueilli; le pied epais et

vertical, dont le profil appartient deja ä la
vaisselle sigillee italique, est une Variante
tardive; la paroi externe presque verticale, lege-
rement rentrante, la surface de pose plane, la
paroi interne oblique et rectiligne, se main-
tiennent jusqu'ä la disparition de la ceramique
campanienne de type A96; cette forme est
commune, par exemple, sur le site de Vada
Sabatia pendant tout le premier siecle avant
notre ere 97. La päte de notre fragment est dure,
de fracture nette, finement granuleuse, de
couleur lie-de-vin päle; le vernis noir brille
d'un vif eclat metallique; la surface portante
du pied est ecrue. Nous avons affaire ä une
veritable ceramique campanienne de type A,
importee d'ltalie meridionale, ou un seul
atelier a ete identifie jusqu'ici: celui de
Naples 98. Ce genre de ceramique, appelee
aussi etrusco-campanienne ä vernis noir, qui
derive directement de la production attique
courante du ive siecle, est presente dans tout
le bassin mediterraneen.

A Geneve, L. Blondel avait decouvert et
publie deux fragments de coupes ä päte blanche

rosee, avec un vernis noir lustre, dans les
restes de l'habitation gauloise de la rue
Calvin prolongee99, en meme temps que de
la ceramique peinte de la Tene finale. Une
seconde decouverte a ete signalee lors de la
mise au jour de l'etablissement industriel
romain de Meyrin, sur l'emplacement du
CERN100: il s'agit d'un petit fragment de

coupe ä päte fine, rose, recouverte d'un vernis
noir brillant et decoree d'une zone de guillo-
chis; un minuscule fragment atypique provient
des fouilles de la place Grenus 101 tandis que
nous reproduisons ä la figure 33, n° 129 bis
trois tessons, malheureusement sans provenance,

deposes au Departement d'Anthropo-
logie de l'Universite avec l'indication «Fouilles
Blondel», appartenant probablement ä une
coupe de forme Lamboglia 36 ä bord
horizontal recourbe102. L'ensemble de ces
fragments, comme tous ceux qui ont ete decouverts
en Suisse jusqu'ici10?, sont des produits
d'imitation qui n'entrent parfaitement dans
aucune des categories (A, B ou C) proposees
par Lamboglia; ils proviennent d'ateliers
situes probablement en Gaule meridionale,
dont la localisation exacte reste ä definir; on
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sait seulement que pres de Geneve, l'officine
de Loyasse, ä Lyon, a fabrique des imitations
de ceramique campanienne io4.

En Narbonnaise, les regions les plus proches
oü cette ceramique est attestee sont celles de
Vens-Seyssel, point de rupture de charge pour
la batellerie du Rhone io5 et Vienne, capitale
des AllobrogesIo6. La presence de cette
poterie ä Vienne, Seyssel et Geneve alors
qu'elle semble inconnue ä Annecy ou sur
d'autres sites de Haute-Savoie, pourrait ap-
puyer la these de la priorite des relations
internationales avec l'ltalie par la voie rhodanienne
sur les cols alpins, du moins pour la ceramique,
marchandise lourde et delicate, et pour notre
region io7.

2. Pots et marmites

La distinction entre les pots de la Tene
finale et les recipients correspondants d'epoque
romaine est d'autant plus delicate ä etablir
que les formes de tradition indigene ont sub-
siste pendant une longue periode; bien sou-
vent, seul le mode de cuisson differe, conferant
aux pätes cette teinte claire, ä dominante
generalement rouge ou jaune, due ä une post-
cuisson oxydante, qui caracterise la ceramique
romaine (fig. 34, n° 132); au contraire, certains
exemplaires ä päte grise, avec des profils plus
accentues, trahissent une influence romaine
dans leur forme tout en conservant une
technique de cuisson indigene (fig. 34, nos 130,
I31' I33)'

Le pot ä epaule marquee en terre grise
(n° 130) represente la forme classique en
faveur ä l'epoque de Claude; la levre est
arrondie, legerement deversee; une rainure
horizontale souligne le col oblique, lisse;
sur la panse, le decor en damier imprime ä la
roulette releve d'une technique indigene qui
sera remise particulierement ä l'honneur dans
les ateliers de terre sigillee argonnais au
ive siecle; ce type, deja present ä Haltern,
oil il est utilise comme marmite, et ä Hofheim,
est particulierement frequent sur le Plateau
Suisse avec de nombreuses variantes; on le
rencontre notamment ä Äugst, Vindonissa et
Vidy108. Le pot ä col cintre, a levre rabattue
en forme de bourrelet, a ete utilise comme

marmite: sa surface externe est recouverte
d'une epaisse couche de suie (fig. 34, n° 131);
ce type, en terre grise, qu'il faut rapprocher
sans doute d'un exemplaire complet prove-
nant d'Augst io9, illustre revolution d'une
forme de la Tene finale: le bord large, bien

marque, nettement separe du col, est une
caracteristique romaine. Le fragment 132,

trop incomplet pour risquer une identification

morphologique precise, avec une levre
simple, legerement deversee, rappelle une
forme fondamentale de la Tene; la päte
orangee, lissee, contient des grains de quartz
assez grossiers; l'ouverture relativement large
(env. 21 cm) ainsi que l'absence de traces de
feu, pourraient faire de ce recipient un pot ä

provisions. Le n° 13 3, en terre grise, non lissee,
avec un col en forme d'entonnoir, appartient
au groupe des formes romanisees telles qu'elles
apparaissent par exemple ä Vindonissa dans
la premiere moitie du Ier siecle110. Le pot ä

provision 134, en päte rougeätre, ä col oblique
surmonte d'un bord horizontal, presente une
forme romaine totalement etrangere ä la
tradition indigene; il s'agit de Yurceus, appele
abusivement «Honigtopf», pot ä miel, par les

archeologues allemands depuis la decouverte
d'un exemplaire portant l'inscription «urceus
et mel piondd) XXVII» et conserve au musee
de Treves111; on le trouve avec ou sans anses;
les paralleles sont nombreux: nous citerons
les sites de Haltern, Hofheim, Camulodunum,
Neuss, Äugst et Vindonissa112; cette forme
mediterraneenne semble subsister, avec des

variantes, jusqu'au ne siecle.

y. Plats ä enduit rouge

Ces plats, dont le diametre varie le plus
souvent de 25 ä 30 cm, de faible hauteur,
toujours depourvus de pieds, etaient sans
doute reserves ä un usage culinaire: preparation

de galettes, de bouillies de ble {puls), de
gäteaux divers. La päte brun-rouge, fine, bien
cuite, contenant generalement des paillettes
de mica, soigneusement lissee est d'excellente
qualite; l'engobe, qui recouvre la face interne
et la partie superieure du bord, est relativement

epais, lisse, de couleur rouge ä brun-
rouge, obtenue par reoxydation durant le
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refroidissement du four. Ce type de ceramique,
qui connait une large diffusion, non seulement
dans le bassin mediterraneen mais dans une
bonne partie de l'Europe, en particulier dans
les camps militaires rhenans, jusqu'en Grande-
Bretagne, semble avoir ete importee dans
nos regions ä l'epoque augusteenne113. Les
exemplaires de notre site se repartissent en
trois groupes principaux selon la forme du
bord:

- un type tres repandu, pourvoi d'un bord
rentrant, legerement epaissi en forme de
bourrelet (n° 135), signale a Zurich-Lindenhof,

Bale, Vindonissa, Vidy et Geneve "4;
- un type caracterise par un bord epaissi, avec

une levre horizontale ou legerement oblique,
le plus souvent profilee de deux rainures
(nos 136-138); on le rencontre ä Hofheim,
Äugst, Vindonissa, Avenches, Vidy, Yver-
don et Geneve115;

- un type ä bord deverse, avec une levre
arrondie, soulignee par une petite gorge
(nos 139-140); il est present a Hofheim,
Vindonissa, Avenches, Vidy et Geneve110.

4. Cruches

La plupart de nos cruches se rattachent au
type bien connu rencontre sur la plupart des
sites gallo-romains precoces tels Oberaden,
Haltern, Lorenzberg, Oberhausen ou Cam-
bodunum; il s'agit de la cruche ä une ou deux
anses, ä col cylindrique legerement evase vers
le haut, a levre pendante profilee d'une serie
de rainures horizontales, a pied annulaire
relativement large; la päte, de couleur beige
ä rouge clair, est fine et bien cuite; cette forme,
caracteristique de l'epoque d'Auguste, semble
disparaitre vers le premier tiers du Ier siecle
de notre ere. Le n° 141 porte un graffite grave
sur la panse apres cuisson: «tito», indiquant
probablement le prenom du proprietaire; le
n° 142, avec une levre bien detachee du col,
est un exemplaire precoce. Dans nos regions,
cette forme a ete signalee a Äugst, Bäle,
Zurich-Lindenhof, Vindonissa, Vidy et
Geneve11?. Le n° 143 represente un type different,
a col cylindrique vertical, a levre en forme de
bourrelet, mais contemporain de la forme

precedente; il est signale notamment ä Haltern,
Oberhausen et Vindonissa118. Le fragment
147, en terre grise, appartient vraisemblable-
ment a une cruche ä col conique et bec trefle
du debut du Ier siecle, comme les exemplaires
mis au jour ä Haltern, Hofheim, Camulodu-
num, Neuss et Vindonissa Ix9.

/. Amphores

Cette categorie de ceramique pondereuse,
destinee essentiellement au transport de divers
produits, dont l'etude se revele particuliere-
ment precieuse pour l'histoire economique,
n'est representee sur notre site que par six
fragments repartis en quatre formes. La plus
complete est le n° 150, cette petite amphore
ä col cylindrique, ä fond plat pourvu d'un
pied annulaire, avec une anse arrondie qui se
rattache au sommet de la panse; en l'absence
du rebord, il est impossible de preciser la
Chronologie d'un type qui apparait ä Albin-
timilium des le ne siecle avant notre ere et qui
semble subsister jusqu'ä l'epoque flavienne I2°;
notre exemplaire peut etre rapproche des
formes 28 de Dressel, 47 de Nyon et 581-582
de Vindonissa121; la forme 47 de Nyon, qui
n'apparait que sous les Flaviens, se caracterise
par la mauvaise qualite de l'attache de l'anse;
ä l'aide de ce critere, on pourrait rapporter
notre fragment ä la forme 28 de Dressel, plus
precisement aux types 74-75 definis par
A. Oxe pour Oberaden (12-8 av. J.-C.). Le col
ä levre rabattue, en forme d'entonnoir, en
päte jaune pale (n° 151), appartient ä une forme
precoce de provenance espagnole, presente
notamment sur les sites de Haltern, Hofheim,
Oberhausen, Camulodunum et Bäle122; ä

Geneve, un exemplaire identique au notre a
ete mis au jour avec de la ceramique peinte
de l'horizon ancien dans une habitation gau-
loise de l'oppidum I23. C'est aussi une
provenance espagnole qu'il faut attribuer au
fragment de col avec une anse repliee en deux forts
bourrelets du n° 15 2; cette forme pre-flavienne,
sinon pre-claudienne, appartient au type 583
de Vindonissa I23. Quant au n° 153, trouve
dans les remblais superficiels, il represente
l'anse ronde d'une amphore ä huile de Betique
de forme tres commune (Dressel 20); la pre-
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sence de mortier sur notre fragment indique
sans doute une reutilisation comme materiau
de construction.

D'une maniere generale, on peut s'etonner
de l'absence a Geneve, jusqu'ä ce jour du
moins, de l'amphore du type Dressel i dont
l'importation caracterise presque toujours les
sites de la Tene finale. Comme le materiel
contemporain ne fait pas defaut, cette lacune
ne saurait revetir une signification chronolo-
gique: elle est due avant tout au hasard de
decouvertes encore trop sporadiques.

6. Terre sigillee

Seuls deux tessons ont ete mis au jour: un
minuscule fragment de coupe Drag. 37, por-
tant un decor en S (n° 154) et un infime
fragment d'une tasse ä panse biconvexe appar-
tenant a la forme 27 de la classification de

Dragendorff; ces deux exemplaires ont ete
produits par des ateliers de Gaule meridionale
ä l'epoque flavienne.

7. Imitations precoces de terre sigillee

Cette ceramique, dont la periode florissante
se situe a l'epoque de Tibere, est une production

indigene qui imite tant dans ses formes
que dans sa technique la terre sigillee; loin
d'etre destinee ä tromper le consommateur,
elle tend ä repondre aux besoins accrus de la
clientele, en particulier des soldats romains,
attaches ä certaines formes de vaisselle; il est
significatif de constater ä cet egard que la plus
grande part des decouvertes faites en Suisse

provient de sites militaires ou fortement
romanises comme Vindonissa ou Augst. Les
ateliers locaux qui l'ont produite semblent
se limiter ä la region «gallo-belge» et «helve-
tique».

II ne faut pas confondre ces productions
precoces avec des imitations plus tardives
comme Celles de la ceramique ä enduit brillant
dont il sera question plus loin.

Notre site a livre trois fragments apparte-
nant ä cette categorie. Les deux premiers se
rattachent au bol a panse carenee Drack 21
Aa I24, dont le profil trahit une origine celtique;
la levre, epaissie en forme d'amande, est pro-

filee de rainures horizontales, et la panse porte
en guise de decor une bände guillochee; seul
l'extereur du recipient est recouvert du vernis
rouge brillant qui cherche ä imiter celui de
la terre sigillee veritable (nos 155-156). Cette
forme, caracteristique de l'epoque de Tibere,
mais qui persiste pendant tout le Ier siecle,
est de loin la plus repandue dans nos regions:
elle est presente sur la plupart des sites gallo-
romains precoces. Le troisieme fragment
(n° 157) illustre un type beaucoup plus rare:
il s'agit d'une coupe hemispherique ä bord
vertical souligne par une gorge, qu'il faut
rapprocher sans doute de la forme 22 A de
Drack I25 dont plusieurs exemplaires ont ete
mis en evidence ä Augst et ä Vidy126; de

qualite plus grossiere que les precedents,
notre tesson appartient ä la premiere moitie
du ief siecle

8. La ceramique ä enduit brillant

Ce groupe de ceramique, qui apparait dans
le courant du ne siecle, represente une production

mixte oü les elements indigenes et romains
sont etroitement lies: les formes celtiques ou
romaines, derivees parfois de prototypes
metalliques, sont executees dans une technique
identique ä celle de la terre sigillee; le recipient
est revetu d'un enduit a base d'argile, grese a
haute temperature, dont les teintes varient du
rouge clair au noir, en passant par le brun,
tantot avec des reflets irises ou metallescents,
tantot sans eclat; le decor se limite generale-
ment ä des zones de guillochis, ä des motifs
incises, excises ou traces ä la barbotine. Cette
ceramique, qui correspond ä la «Firnisware»
des archeologues de langue allemande, ä la
«sigillata lucente» de leurs collegues italiens et
a la «sigillee luisante» propre ä la Gaule
meridionale, est repartie uniformement dans tout
le monde celtique occupe par les Romains; les
ateliers qui l'ont produite, a part quelques
exceptions comme Berne-Enge, Avenches,
Vidy ou Thonon pour nos regions, sont encore
inconnus; seule la publication de ces sites et
l'etude comparative de l'abondant materiel
recueilli sur la plupart des chantiers de
fouilles gallo-romains permettraient de mettre
en evidence des caracteristiques locales et de
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preciser ainsi la distribution geographique de
certains groupesI27. Les nombreux exem-
plaires recueillis a Geneve semblent davan-
tage se rapprocher des decouvertes de la
region d'Annecy, par exemple, que des
trouvailles provenant du Plateau suisse ou du
Chablais; mais il convient une fois encore de
faire preuve de prudence avant une etude
exhaustive du materiel: les produits d'impor-
tation, comme les gobelets rhenans ä enduit
noir ou certains types de recipients particu-
lierement fins ne sont pas absents du materiel
genevois.

Les dix-sept fragments mis au jour sur
notre site proviennent tous de la couche
superficielle des deblais; ils peuvent se repartir,
grosso modo, en deux groupes: l'un, compre-
nant des recipients assez fins et de bonne qua-
lite, l'autre, represente par une ceramique
plus grossiere, imitant des formes appartenant
a la terre sigillee comme la coupe Drag. 37.

Le n° 158 est un mortier ä collerette qui
derive directement de la forme classique en
terre sigillee en faveur au Ier siecleI28; la paroi
interne est revetue d'un semis de grains de

quartz; la coupe ä marli 159 rappelle la forme
Drag. 35-36129, tandis que la coupe ä panse
carenee 161-162 a conserve un profil de carac-
tere indigene comme les formes Drag. 29 en
sigillee ou Drack 21 d'imitation; ce type,
frequent ä Geneve, decore le plus souvent
d'un guillochis, se rencontre dans une execution

plus grossiere jusqu'au ive siecle; il faut
le rapprocher de la forme 1/3 B de la «lucente»
de Lamboglia; sa presence ä Treves au
ive siecle est attestee^0. Le fragment de
mortier 163 appartient ä la forme 45 de

Dragendorff, ornee de deversoirs ä tetes de

lions, qui a ete produite par de nombreux
ateliers regionaux I3I. La coupe 160, tres fine,
d'excellente qualite, avec un col vertical orne
de trois rainures, une levre en forme de bour-
relet et une panse carenee, n'a pas de parallele
exact connu; elle rappelle un exemplaire de

Bernex, deux fois plus grand, ä bord vertical
et ä panse conique, portant le meme decor
tachete1?2. Deux tessons, trop petits pour
etre figures, se rattachent a une forme derivee
du bol Drag. 30I33; la pate est fine, jaune-
rouge C 46; l'enduit, legerement brillant, est

rouge E 28, flamme noir J 10 et brun-rouge
E 44 au-dessous de la carene, pres du pied.
Le gobelet 164, ä base etroite, dont la panse
est decoree d'une rainure dans sa partie
inferieure, represente un type commun au
me siecle *34; comme on peut le remarquer
souvent sur d'autres exemplaires, les doigts
du potier, qui a trempe le recipient dans la
solution de barbotine pour lui donner son
revetement, ont laisse des empreintes visibles.
Les nos 165-167 illustrent trois exemples
d'imitation tardive de la coupe Drag. 37; ils
sont executes dans une pate assez grossiere,
recouverte d'un enduit rouge ä brun, craquele,
peu adherent; le n° 165, orne de zones guillo-
chees paralleles executees a la lame vibrante
sur le tour, porte une bände oblique plus
claire; le potier l'a tracee probablement ä

l'aide d'une petite spatule en enlevant la pelli-
cule de barbotine encore fraiche et en laissant
apparaitre ainsi le fond ecru de la päte apres
cuisson; ce procede decoratif semble original:
la ceramique peinte tardive porte generalement
des motifs disposes a l'aide d'un pinceau.

9. Divers

Nous avons regroupe dans cette derniere
categorie quelques elements isoles sur notre
site. Le n° 168 illustre un pot en pierre ollaire,
ä bord droit souligne d'une legere moulure,
utilise probablement comme marmite: le
depot de suie encore visible sur sa face
externe corrobore cette hypothese; en l'ab-
sence de tout contexte, il est inutile d'etablir
des paralleles ou de proposer une datation
precise pour une categorie de recipients dont
les formes simples, cylindriques, fa^onnees au
tour, relevent d'une technique usitee de la
Tene ä l'epoque moderne. La coupe hemi-
spherique 169, utilisee comme tasse, en terre
fine, dont la surface aussi bien interne qu'ex-
terne est revetue d'un enduit de barbotine ä

reflets brillants, contenant des grains de sable,
dispose irregulierement de maniere a produire
un decor de filets en relief, represente un type
frequent dans la premiere moitie du Ier siecle
de notre ere; on le rencontre notamment a

Hofheim, Camulodunum, Cambodunum,
Neuss et Vindonissa^. Le fragment de coupe

88



ou d'assiette 170 en terre grossiere, rosee, non
lissee, avec un marli recourbe, est trop incomplete

pour etre rattachee avec certitude ä un
type particulier; eile rappelle neanmoins la
forme 5 que nous avons decrite plus haut
(voir pp. 61 et 79). L'ecuelle 171, grise, en
pate assez grossiere dont la surface est lissee,
appartient a une forme simple dont la duree
a ete tres longue. Signalons enfin un peson de
tisserand de forme conique tout a fait com-
mun (n° 172).

10. Catalogue

129. Inv. 01. Coupe campanienne de forme
Lamboglia 27 ou 31; le pied epais et vertical
est une Variante tardive du Ier siecle avant
notre ere; pate dure, de fracture nette, fine-
ment granuleuse, lie-de-vin pale C 12; vernis
noir J 10, dur, a vif eclat metallique; la face

portante du pied est ecrue; diametre du pied:
8,3 cm.

130. Inv. 78. Pot ä epaule marquee avec un
decor en damier imprime ä la roulette;
diametre de l'ouverture: 12 cm; pate grise C 90,
bien cuite, avec quelques grains de quartz et
des paillettes de mica; la surface est gris fonce
J 9°-

131. Inv. 142. Pot ä col cintre et a levre
rabattue en forme de bourrelet; diametre de
l'ouverture: 11,7 cm; pate grise D 10 assez
fine, bien cuite, contenant des paillettes de
mica; la surface est gris fonce F 90 avec une
epaisse couche de suie noire sous la levre.

132. Inv. 03. Pot ä bord deverse, en pate
rouge clair C 36, assez grossiere, contenant
des grains de quartz; la surface externe est
lissee; diametre de l'ouverture: environ 21 cm.

133. Inv. 56. Pot ä col en forme d'entonnoir
en terre grise D 90, assez fine, avec quelques
grains de quartz et des paillettes de mica, bien
cuite, non lissee; diametre de l'ouverture:
12,5 cm.

134. Inv. 99. Pot a provision (urceus) en
terre rose C 34, fine, avec des paillettes de
mica, bien cuite; diametre de l'ouverture:
16 cm.

135. Inv. 76. Plat ä enduit rouge, ä levre en
forme de bourrelet; pate fine, bien cuite,
lissee, rouge clair C 36; enduit rouge E 16 ä

l'interieur et sur la levre; diametre: environ
25 cm.

136. Inv. 54. Plat ä enduit rouge a levre
horizontale profllee de deux rainures; pate
fine, lissee, bien cuite, brun-rouge clair D 43;
le coeur est reste gris; enduit rouge F 26 a

l'interieur et sur le bord; diametre: 30,5 cm.

137. Inv. 41. Plat ä enduit rouge, ä levre
oblique profllee de deux rainures; pate fine,
bien cuite, lissee, rouge clair C 36; enduit
lie-de-vin E 23 a l'interieur et sur le bord;
diametre: environ 29 cm.

138. Inv. 44. Plat ä enduit rouge, a levre
horizontale, avec une rainure ä l'exterieur;
pate fine, bien cuite, lissee, brun clair D 54;
enduit brun-rouge E 34 a l'interieur et sur le
bord; diametre: 30 cm.

139. Inv. 42. Plat a enduit rouge, ä levre
deversee et arrondie, soulignee d'une rainure;
pate fine, bien cuite, lissee, rouge clair C 38:
enduit brun-rouge H 28 a l'interieur et sur le
bord; diametre: 26 cm.

140. Inv. 07. Plat ä enduit rouge comme le
n° 139; pate fine, bien cuite, lissee, jaune-
rouge C 46 a brun clair D 54; le cceur est reste
gris clair; enduit rouge E 28 ä l'interieur et
sur le bord; diametre: 29 cm.

141. Inv. 64-65. Cruche ä levre pendante
profllee de trois rainures; le pied, relativement
large, comporte deux cannelures horizontales
ä l'exterieur; l'anse, repliee ä angle droit,
comprend quatre bourrelets; sur la panse,
graffite «tito» grave sur la pate cuite; pate
homogene, fine, bien cuite, orange C 36;
diametre de l'ouverture: 9,7 cm; diametre
du pied: 12 cm; hauteur totale: environ 33 cm.

142. Inv. 45. Cruche comme le n° 141 a une
anse; la levre bien detachee de la panse,
indique une periode precoce; pate brun tres
pale C 54; diametre de l'ouverture: 7 cm.

143. Inv. 46. Cruche a col cylindrique, ä
levre en forme de bourrelet; terre fine, orange
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C 36, bien cuite, contenant des paillettes de
mica; diametre: 9 cm environ.

144. Inv. 10. Fond de cruche comme le
n° 141; pate rouge clair C 3 8; diametre: 7,7 cm.

145. Inv. 09. Fond comme le n° 144; pate
brun clair D 54; diametre: 9 cm.

146. Inv. 47. Fond comme le n° 144; pate
brun-rouge clair D 32; diametre: 9 cm.

147. Inv. 72. Col de cruche conique, appar-
tenant probablement au type a bee trefle; pate
grise D 90, fine, sans degraissant apparent,
bien cuite; diametre de la base du col, ä la
hauteur de la rainure externe: 9,5 cm.

148. Inv. 156. Fragment d'une anse a deux
bourrelets, en terre grise E 90 a rouge pale
C 23, assez grossiere, contenant quelques
gros grains de quartz, portant des traces de

coups de feu; largeur moyenne: 2,5 cm.

149. Inv. 81. Fragment d'une anse en terre
orange C 36, avec des zones brun-rouge fonce
H 21 sur la face externe, bien cuite, avec
degraissant de sable et de mica; largeur: 2,8 cm.

150. Inv. 60. Petite amphore ä fond plat et
ä pied annulaire; la pate, dont le cceur est
rose C 34 et la surface beige C 62, contient de
rares petits grains de quartz et de nombreuses
paillettes de mica dore; diametre du col ä

mi-hauteur: 9 cm; diametre du pied: 14 cm.

151. Inv. 61. Col d'une amphore Dressel 8;
päte jaune verdätre B 82, fine, bien cuite, sans
degraissant apparent; diametre de l'ouverture:
20 cm.

152. Inv. 63. Fragment de col d'amphore
avec anses a deux bourrelets tres prononces;
päte bien cuite, ä degraissant sableux et micace;
le cceur est brun tres pale C 62; la surface
jaune pale C 83.

153. Inv. 62. R. Fragment d'une anse
d'amphore de forme Dressel 20 enrobe de

mortier; la päte, ä degraissant sableux, est
brun-rose C 54; diametre: environ 5 cm.

154. Inv. 69. R. Fragment de coupe Drag. 37
avec un decor en S; päte brun-rouge clair
C 14; vernis brun-rouge F 18.

155. Inv. 40. Fragment de coupe ä panse
carenee Drack 21 A; päte brun-rouge clair
C 44, fine, tres dure, bien cuite, contenant des
paillettes de mica; vernis rouge E 28 ä l'exte-
rieur seulement; bände guillochee sur la panse;
diametre de l'ouverture: 24 cm.

156. Inv. 79. Fragment de coupe comme le
n° 155; paroi plus epaisse; la päte, de meme
qualite que le fragment precedent, est rose
B 44, le vernis rouge E 28; diametre de
l'ouverture: 23 cm.

157. Inv. 101. Fragment de coupe hemi-
spherique Drack 22 A; päte jaune-rouge C 46,
bien cuite, dure, mais peu homogene, contenant

de petits grains de sable et des paillettes
de mica; ä l'exterieur seulement, vernis brun-
rouge F 16, adherant assez mal, non grese.

158. Inv. 155. R. Mortier ä collerette deri-
vant d'un type en terre sigillee; la paroi interne
est revetue d'un semis de grains de quartz;
päte fine, bien cuite, jaune-rouge D 36; enduit
mate, rouge F 26; diametre de l'ouverture:
21 cm.

159. Inv. 154. R. Coupe ä marli rappelant
la forme Drag. 35-36; päte peu homogene,
bien cuite, brun-rouge clair C 44 ä gris clair
B 10; enduit rouge-jaune E 46 avec zones
brun-rouge fonce H 42; diametre de l'ouverture:

12,2 cm.

160. Inv. 151. R. Coupe carenee ä col
vertical; päte fine, tres dure, homogene, rose
C 34; enduit ä vif eclat metallescent; decor
tachete noir sur fond jaune-rouge D 46;
diametre de l'ouverture: 10 cm.

161. Inv. 148. R. Bol ä panse carenee; päte
fine, dure, brun-rouge clair C 3 2; enduit mate
orange D 36 avec des zones plus ou moins
foncees; decor de bandes paralleles guillo-
chees; diametre de l'ouverture: 16,5 cm.

162. Inv. 102. R. Bol ä panse carenee; päte
fine, rouge clair C 38; enduit brillant rouge
E 28 ä brun-rouge fonce J 21, ä reflets metal-
lescents; decor de bandes paralleles guillo-
chees.

163. Inv. 149. R. Fragment de mortier de
forme Drag. 45 avec un semis de grains de
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quartz ä l'interieur; päte rose C 26, fine, bien
cuite; enduit ä reflets metallescents, rouge
E 28, avec des zones brun-rouge fonce J 36;
diametre: environ 24 cm. Trois autres
fragments n'ont pas ete representes, en päte rose
C 34, avec un enduit metallescent rouge F 38
ä brun-rouge fonce J 21.

164. Inv. 80. R. Gobelet ä base etroite;
pate fine, bien cuite, brun-rouge clair C 44;
enduit ä vif eclat metallescent rouge F 26,
avec nuances orangees E 28 et zones noires
H 10 pres du pied et ä l'interieur de la panse;
diametre du pied: 4 cm. Non represente: un
fragment de panse d'un gobelet ä depression
en päte jaune-rouge C 46, recouvert d'un enduit
ä vif eclat metallescent brun-rouge fonce H 21.

165. Inv. 153. R. Coupe Drag. 37; päte fine,
dure, rouge clair C 36; enduit mate brun-
rouge fonce H 22 ä l'exterieur, brun-rouge
F 42 ä l'interieur; decor de bandes paralleles
guillochees; bände oblique ecrue rouge clair
D 26; diametre: 23 cm environ.

166. Inv. 96. R. Coupe Drag. 37; terre fine,
rose C34; enduit legerement brillant rouge clair
D 28, adherant mal; diametre: environ 19 cm.

167. Inv. 152. R. Fond de coupe Drag. 37;
päte grossiere, rose C 26; enduit ecaille rouge
F 26; diametre du pied: 8 cm.

168. Inv. 147. R. Marmite en pierre ollaire
ä bord droit, souligne d'une petite moulure,
de couleur gns-vert; couche de suie sur la
face externe; diametre: environ 19 cm.

169. Inv. 55. Petite coupe hemispherique en
päte fine, bien cuite, jaune B 74; enduit en
barbotine brun-jaune fonce F 63 a reflets
bnllants, contenant des grains de sable, dispose
de maniere ä produire un decor de filets en
relief; diametre: 11,5 cm.

170. Inv. 100. R. Fragment de coupe ou
d'assiette en päte rose C 34, assez grossiere,
dure, contenant des paillettes de mica;
diametre: environ 19 cm.

171. Inv. 130. Ecuelle en päte grossiere
brune D 62 a gnse C 90; la surface, lissee,
est gns fonce F 90; diametre: 24 cm.

172. Inv. 77. R. Peson de tisserand de forme
conique, en päte orange C 36 a l'interieur,
rose B 44 en surface; diametre de la base:
environ 7 cm.

D. TABLEAUX STATISTIQUES

Nous donnons ci-dessous deux tableaux: le

premier repartit les 876 tessons du site entre
les differents groupes et les diverses formes
que nous avons distingues; dans le deuxieme,
nous avons mis en evidence l'importance des

pnncipaux groupes de ceramique et la
predominance de certaines formes: on verra ainsi
facilement que la bouteille represente le 88%
des formes reconnues dans la ceramique
peinte et que le 62% des tessons identifies en
ceramique gnse appartiennent ä la ternne de
forme 2.
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i. Tableau general des groupes et des formes

Pate beige Pate grise Total
ecrue peinte lissee brute

A. Formes pouvant etre communes a la
ceramique peinte et ä la ceramique
grise en pate fine.

1. Bouteille 12 56 5 73
2. Forme spherique 3 3

3. Pied sureleve 1 3 4
4. Pot a levre mouluree 1 2 3

5. Coupe ou assiette I 3 4
6. Ecuelle 1 1

7. Jatte 1 1

8. Bol I 1

Tessons atypiques 3 14 17

Total intermediate 19 75 J3 107

B. Formes n'existant qu'en ceramique grise.
2. Terrine ä col cintre 187 187
6. Ecuelle 4 I 5

87. Coupe carenee 8

8. Urne en forme de tonneau 1 1

9. Pot ovoide 2 2

10. Col vertical orne de rainures 2 2

C. Formes incompletes.

Levres:
Bourrelet interne 32 32
Bourrelet externe 53 53
Bord simple deverse 11 11

Fonds:
Annulaires 67 67
Plats 1 1

Panses:

Lisses, atypiques 284 284

D. Marmites

Forme 1 I 1

Forme 2 39 39
Forme 3 1 1

Forme 4 1 1

Total general 19 75 665 43 802
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Total general (report) 802

E. Ceramique romaine. Sans tenir compte des pätes qui sont usuelles.

Campanienne A
Pots
Plats ä enduit rouge
Cruches
Amphores
T. Sigillee
Imitation de TS
Enduit brillant
Pierre ollaire
Divers

1

5

7

9
6

3

3

17
1

22

Total intermediate 74 74

Total general 876

2. Importance des principaux groupes de ceramique et predominance
de certaines formes

Groupe Nombre
des tessons

% du nombre total
des tessons du site

Ceramique peinte
Nombre des tessons de forme identifiee
Bouteilles (forme i)

94

77
68

i°>7

soit le
formes
dans le

88% des
identifiees

groupe

Ceramique grise fine
Nombre des tessons de forme identifiee
Terrines (forme 2)

66 5

313
187

76

soit le
formes
dans le

60% des
identifiees

groupe.

Marmites 42 4,8

Ceramique romaine 74 8,5
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III. BRONZE

Un seul objet de bronze a ete recueilli sur
le site: il s'agit d'une fibule (n° 173) derivant
directement du type de Nauheim et apparte-
nant au type 9 de la classification etablie pour
la Suisse par e. ettlinger1?6. Le ressort est
nu; la corde est accrochee a une griffe menagee
ä la tete de l'arc; le porte-ardillon triangulaire
est ajoure d'un simple rectangle; l'arc, replie
ä la hauteur de la tete, legerement arrondi, plat
et lisse, ne porte aucun decor; le pied est
brise. Ce type de fibule, tres repandu, particu-
lierement bien represents dans le Valais,
semble en usage entre les annees 20 avant et
25 apres notre ere; les exemplaires precoces
sont generalement plus grands et possedent
un porte-ardillon plus richement decore que
le notre. Au MAH, deux fibules de ce type
proviennent du Valais (M 18: Saxon et M 827
Veytroz) et une a ete trouvee ä Geneve, aux
Tranchees (C 7).

VI. OBJETS DE PIERRE

Cette categorie se limite eile aussi ä un seul
exemplaire: il s'agit d'un catillus, la piece
mobile d'une meule qui tournait sur une partie
inferieure fixe, la meta\ avec ses deux cavites a

caractere conique peu prononce qui ont pour
effet de ralentir le passage du grain et d'assurer
ainsi une mouture assez fine, eile appartient ä

la forme indigene habituelle; les meules
italiques se caracterisent generalement par un
profil beaucoup plus conique137. Un trou
lateral de forme conique, de 5 cm de profon-
deur et de 3 cm de diametre ä l'ouverture,
etait destine ä recevoir une poignee (fig. 39,
n° 174).

Pierre: gneiss chlorite finement micace,
d'origine alpine (Valais, rive gauche du Rhone
ou, plus probablement, Massif du Mont-Blanc,
vallee de l'Arve); notre meule a certainement
ete taillee dans un bloc erratique.
Diametre: 36 cm.
Hauteur: 12 cm ä l'exterieur, 6 cm au centre.
Poids: 27,5 kg.
Diametre du trou central: 8-10 cm.

CONCLUSION

Le materiel que nous venons d'etudier, en
particulier la ceramique peinte, permet d'en-
richir sensiblement nos connaissances
relatives ä la Geneve gauloise et gallo-romaine; il
nous a donne l'occasion de publier un certain
nombre de fragments inedits recueillis sur
d'autres sites, de preciser la typologie des
formes, le style des decors et la qualite des

pätes, de mettre en evidence les influences
mediterraneennes particulierement sensibles a

Geneve, de donner enfin une image plus precise

de la repartition, du contexte et du caractere

des trouvailles genevoises. Mais deux
problemes demeurent: celui de la Chronologie
absolue et celui de l'origine de la production;
pour le premier, l'absence d'un ensemble clos
au theatre de la Cour Saint-Pierre, les risques
de remaniements ou de contamination dans
une zone tres perturbee nous ont incite ä la
prudence et justifient la fourchette assez large
que nous avons proposee; pour le second, si
des indices existent en faveur d'une production
locale, les preuves manquent encore. II faut sou-
haiter qu'un secteur point trop bouleverse de

l'oppidum de Geneve et de meilleures conditions

d'observation nous donneront l'occasion
d'apporter un jour une plus grande certitude.
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Fig. 20. Ceramique peinte: decors geometriques. Ech. 1:2.
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Fig. 23. Ceramique peinte; 62-66: autres sites de Geneve. Ech. 1:2.
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Fig. 24. Ceramique peinte: autres sites de Geneve; 69: assiette en terre grise. Ech. 1:2.
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Fig. 25. Ceramique peinte: autres sites de Geneve. Ech. 1: 2.
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Fig. 28. Pots et marmites.
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Fig. 29. 93-96: pots et marmites; 97-102: ceramique grise: bouteilles et jatte. Ech. 1:2.
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Fig. 30. Ceramique grise: jattes. Ech. 1:2.
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Fig. 31. Ceramique grise: assiettes et ecuelles. Ech.



Fig. 32. Ceramique grise. Ech. 1:2.
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Ceramique romaine Ech i 2



Fig. 35. Cruche romaine avec graffite: TITO. Ech. 1: 2.
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Fig 36 Cruches et amphores Ech 1 2
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160

Fig. 38. Ceramique romaine; 168: pierre ollaire; 172: peson de tisserand, Ech. 1:2.
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1 Nous ne voudrions pas commencer cette etude sans
exprimer notre gratitude ä tous ceux qui nous ont apporte
leur aide ou leur concours a des titres divers; nos remercie-
ments vont tout d'abord au professeur Marc-R. Sauter,
archeologue cantonal, dont la confiance, l'appui et les
conseils constituent pour nous un precieux encouragement,
ä Mlle C. Dunant, conservatrice et ä ses collaborateurs,
M"e Y. Mottier et M. J.-L. Maier, qui nous ont ouvert
sans restriction les reserves du musee et nous ont aide dans
nos recherches; ä Mme T. Stengelin, ä qui nous devons
l'excellent dessin des planches; enfin ä Mme E. Ettlinger,
professeur ä l'universite de Berne et a M. L. Berger,
professeur ä l'universite de Bale, qui ont bien voulu
relire notre manuscnt et nous faire beneficier de leur
experience.

2 Pour l'oppidum de Geneve et la penode gauloise en
general, outre la bibliographic que nous donnons avec la
liste des sites ä la page 68, on pourra consulter les ouvrages
ou articles suivants:

c.i. caesar, De Bello Gallico, I, 6; l. blondel, L'oppidum
de Geneve, Notes d'archeologie genevoise, VI, dans BHG, t. IV,
1914-1923, pp. 341-361; id., Les fortifications de l'oppidum
gaulois de Geneve, dans Genava, t. XIV, 1936, pp. 47-64, id.,
Fortifications prehistoriques et marche romain au Bourg-de-Four,
dans Genava, t. XII, 1934, pp. 39-63, w. deonna, L'encemte
gauloise de Geneve, dans Genava, t. XXI, pp. 93-94, l blondel,
Lepont de Cesar ä Geneve, dans Genava, t. XVI ,1938, pp. 105-
115, id., Le developpement urbain de Geneve ä travers les sticks,
Geneve-Nyon, 1946, pp. 16-18, Histoire de Geneve, des

origines a 1498, publiee par la SHAG, Geneve, 1951, pp. 23-
31; A. babel, Histoire economique de Geneve, Geneve, 1963,
t. I, pp. 127-192; w. dehn, Medtolanum, Lagetypen spatkeltischen

Oppida, dans Studien aus Alteuropa, t. II, Beihefte der
Bonner Jahrbucher 10/II, 1965, pp. 124 et 128; m.-r. sauter,
Histoire de Geneve, pp. 31-33.

3 Voir aussi m.-r. sauter, «Chronique 1972-1973», dans
Genava, n.s., t. XXII, 1974, pp. 221-222. Nous reiterons
nos remerciements aux architectes, MM. P. Fischer et
J. Hildebrand, ainsi qu'ä M. G. Torrente, contremaitre du
chantier, pour la comprehension dont lis ont fait preuve
et l'aide qu'ils nous ont apportee. Plan cadastral 22, par-
celle 4974, 3, rue de l'Eveche.

4 Premier lot: fig. 2, n° 1, pieces nos 20, 28,141. Deuxieme
lot: fig. 2, n° 2; toutes les autres pieces, sauf celles prove-
nant des remblais superficiels et qui sont signalees dans le
catalogue par la lettre R.

' Les sondages geologiques ont ete entrepris par MM. De-
naz, Ingenieurs; rapport geotechnique n° 1217 du 7 fevner
1972, que M. J. Hildebrand, architecte, a bien voulu mettre
ä notre disposition.

6 Le bureau cantonal d'archeologie a etabli le releve de

ces restes de construction, pour la plupart medievales, sous
la direction de M. Ch. Bonnet, archeologue cantonal
adjoint.

1 Puits-Saint-Pierre, Soleil-Levant, Taconnerie, rue de

l'Hotel-de-Ville, Grand'Rue, rue des Granges, rue Calvin,
etc.: l. blondel, Chronique 1939, dans Genava, t. XVIII, 1940,

pp. 32-33; De la citadellegauloise au forum romain, dans Genava,

t. XIX, 1941, pp. 98-103; Chronique 1949, dans Genava,

t. XXIV, 1946, pp. 16-17; Notes d'archeologie genevoise VI,
dans BHG, t. IV, 1914-1923, pp. 341-361; Chronique 1996,
dans Genava, t. XV, 1937, pp. 47-53; Chronique 1946, dans

Genava, t. XXV, 1947, pp. 17-20, Chronique 1948-1949, dans
Genava, n.s., t. VIII, pp. 43-46; m.-r. sauter, Chronique
1964-1966-1964, dans Genava, n s., t. XVI, 1968, pp. 78-84.
Voir aussi infra, liste des sites.

8 f. maier, Die bemalte spatlatene-Keramik von Manching,
Die Ausgrabungen in Manching, Bd III, Wiesbaden, 1970.
r. PERiCHON, La ceramique peinte celtique et gallo-romame en

Fore% et dans le Massif Central, Roanne, 1974. On trouvera
dans ces deux ouvrages une bibliographie detaillee qu'il n'y
a pas lieu de reprendre ici. II faut encore signaler un travail
recent inedit de a. ghiselli, La ceramique celtique peinte en
Gaule, Aix-en-Provence, 1973, que l'auteur a bien voulu
mettre amicalement a notre disposition, qu'il en soit ici
vivement remercie. Pour un apergu rapide de l'etat de la
question, voir f. maier, Spatlatenekeramik in Mitteleuropa.

'e. ettlinger et ch. simonett, Vindonissa, p. 8,
h. urner-astholz, Eschen'.1, pp. 85-86; e. Vogt, Lindenhof,
Abb. 42, 2; h. grutter et A. Bruckner, Der gallo-romische
Gutshof auf dem Murain bei Erstgen, dans JbBHM, t. XLV-
XLVI, 1965-1966, p. 392.

10 E. ETTLINGER et CH. SIMONETT, VindoniSSÜ, p. 9,
w. kramer, Cambodunum I, pp. 117-118, u. fischer,
Cambodunum II, Tf. 33. g. Ulbert, Die romische Keramik aus
dem Legionslager Augsburg-Oberhausen, Materialhefte zur
bayerischen Vorgeschichte, XIV, Kallmunz, i960, p. 24,
pl. 14, 18-21, pl. 17, 19.

11 ch. morel et p. peyre, Les vases peints gaulois ou gallo-
romams de tradition celtique dans le departement de la Lodere,
dans Celticum, t. IX, 1964, pp. 120-145.

12 On trouvera la liste des sites et la bibliographie dans:
o. tschumi, Kellergrube in Bern-Enge, p. 257 et suiv.,
k. keller-tarnuzzer et f. fischer, V. Latenezeit, dans

JbSGU, t. XLIII, 1953, pp. 84-86, f. maier, Manching,

pp. 148-149, 153-154. Pour les problemes chronologiques
poses par les sites bälois, voir notamment. l. berger,
Das spatkeltische Oppidum von Basel-Munsterhugel, bisherige
Untersuchungen und Ausblick, dans Archäologisches Korrespondenzblatt,

Jhg II, 1972, Heft 2, pp. 159-163.
'3 G. CHAPOTAT, Vlerne, CH. MARTEAUX et M. LE ROUX,

Boutae, ch. marteaux, Nouvelles foutlles aux Fins d'Annecy,
1er Supplement, dans RS, t. LV, 1914, pp. 152-153, pl. 121,
2e supplement, dans RS, t. LVI, 1915, pp. 68-69, pl. 132;
9e Supplement, dans RS, t. LVII, 1916, pp. 30-31; pl. 137;
4e Supplement, dans RS, t. LVIII, 1917, pp. 104-105, pl. 3,
Academie Florimontane, Annecy, Compte rendu de la seance
du 9 octobre 1929, dans RS, t. LXX, 1929, p. 138, p. broise,
Archeologie gallo-romatne aux Fins, III, dans RS, t. XCVI,
3935» P- 38, id., IX, dans RS, t. CI, 1961, p. 159, id.,
Annecy aux temps gallo-romams, dans Annesci, t. III, 1955,
p. 37, fig. 16; id., Bilan des decorner tes aux Fins de 1990 a
i960, dans Actes du 89e Congres national des societes savantes,

Chambery, i960 (1962), p. 107. Thonon: materiel inedit;
texte dactylographie: a. ghiselli, La ceramique peinte de

Thonon, 4 p., 2 pl., 1973.
14 Les couleurs sont determinees ä l'aide du Code expolaire

de a. cailleux et g. Taylor, Paris (sans date), qui donne
les equivalences avec les pnncipaux codes utilises: Seguy,
Ostwald, Munsell. Les tessons dont les couleurs font exception

aux caractenstiques generales seront signales dans le

catalogue.
Pour les problemes techniques relatifs a la production

des ceramiques, on se reportera ä l'ouvrage recent de
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m. picon, Introduction a I'etude technique des sigillees de Le^oux,
Publication du Centre de recherches sur les techniques
greco-romaines, Dijon, 1973, notamment pp. 30, 67, 77.

16 F. Maier rappelle a juste titre le lien etroit entre l'em-
ploi du tour et le decor en bandes horizontales. Manching,

pp. 71-72.
17 r. perichon (Ceramique pemte, p. 15) pense avec

j. cabotse (Introduction al'etude des vasespemts de type «Roanne»,
dans RAC, t. I, 1962, p. 247) que le decor complementaire
etait appose apres une premiere cuisson, f. maier, que
nous suivons ici (Manching, p. 76), estime plus probable
une seule et meme cuisson pour la couche de fond et le
decor secondaire.

18 r. PERiCHON, Ceramiquepemte, p. 15, f. maier, Manching,

p. 74. La technique observee a Manching (f. maier, op. cit.,
p. 74) qui consiste a recouvnr les motifs d'une couche
blanche transparente n'a pas ete observee jusqu'ici a Geneve.

*9 R. PERICHON, Op. Clt pp. 21-22, Il8, pi. I, 2.
20 f. maier, Zur bemalten Spatlatene Keramik, pp. 360-368;

id., Spatlatene-Keramik in Mitteleuropa, p. 261.
21 l. blondel, Chronique 1939, dans Genava, t. XVIII,

1940, pp. 32-33; MAH, depot, F 31, fig. 25, n° 75.
22 G. chapotat, Vienne, pi 41, 9.
23 Berne-Aaregg, Tene moyenne l. berger, Eisenzeit,

p. 74, fig. 17, 2, inv. BHM 10.559, dessin aimablement
communique par M. l. berger, Gergovie: j -j. hatt,
Gergovie, p. 171, fig. 17, 3 et 17, 10.

24 c. F. c. hawkes et m. r. hull, Camulodunum, pi. 74,
forme 204.

23 l. blondel, Chronique 1923, dans Genava, t. II, 1924,
pp. 84-85.

26 e. major, Basel, p. 103, Abb. 49, 12-13 tYPe ^ a>

terre brun clair avec bände blanche p. 108.
27 G. chapotat, Vienne, pi 42, 8
28 h -j. muller-beck et e. ettlinger, Brandgrab von der

Engehalbinsel, p 52.
29e. ettlinger, Äugst, Tf. 7, 15-16, Tf. 19, 16, Terre

sigillee- Drag. 18-31 et 31.
30 Pour les circonstances des decouvertes et la bibliographic,

voir infra pp. 17 et suiv.
3Ih.-j. muller-beck et e. ettlinger, op. cit p 49,

fig. 2, pp. 51-53.
32 r. perichon, Ceramiquepeinte, p. 26 et pi. 2* forme 12.
33 o. tschumi, Ausgrabungen auf der Engehalbinsel bei Bern,

dans JbBHM, t XIV, 1934, p. 63, k keller-tarnuzzer,
Wissenchaftlicker Teil, VI Tatene^eit, Yverdon, dans JbSGU,
t. XXXVI, 1945, pp. 60-61.

34 f. maier, Manching, p. 41 et n° 837, 840-842.
35 MAH, inv. 13.658, l. blondel, Maisons gauloises

dans Genava, t. X, 1932, p 61, n° 7, w. deonna, La persis-
tance des caracteres indigenes dans I'art de la Suisse romaine, dans
Genava, t. XII, 1934, p 96, pi. II, 5, l. berger, Eisenzeit,
p. 79, fig. 22, 3.

36G. chapotat, Vienne, pi. 45, 1-10
37 Sans rappeler les formes connues de la terre sigillee,

ll faut citer la coupe a enduit brillant (ceramique luisante)
qui perpetue ce type jusqu'au ive siecle n. lamboglia,
Nuove osserva^iom, II, p. 164, 4/36 et p 171, Buchillon
(au MCAH) Epoque romaine en Suisse, pi. 14, 17, Bernex-
inv. 2087 et C 381 pour paraitre.

38MAH F 33 l. blondel, Maisons gauloises..., dans
Genava, t. X, 1932, p. 59, fig. 4, 4 et p. 64.

39 e. major, Basel, type 27.
40 r. perichon, Ceramique pemte, p. 119, forme 16;

pi. 17, 8 et pp. 33-34.
41 Bols des Tranchees, infra, fig. 26, nos 78-79; Bernex,

inv. 347, 348, 1782.
42 R. PERICHON, op. Clt., pp. 26-27 et 3 3-34.
43 r. perichon, op. cit., pp. 26-27; P- TI9> forme 16.
44 f. maier, Manching, p. 141; G. ulbert, Atshngen,

Tf. 7, 27.
43 e. vogt, Windisch, p. 54, Abb. 2.
46 r. perichon, op. cit., p. 27 et p. 119, forme 17, m. sit-

terding, Yverdon, p. 107, fig. 4, 58.
47e. major, Basel, pi. 22, fig. 29-31.
48 Nous n'avons pas juge utile de dresser un tableau de

concordance entre les formes de ceramique et les types de
decor, nous ne disposons pas d'un nombre d'exemplaires
süffisant pour qu'une telle demonstration soit significative.

49 R. PERICHON, Op. Clt., p. l6 et pi. IO, IOO-IO3.
30 j. dechelette, Manuel II, 3, p. 1465.
31 l. blondel, Maisons gauloises... ,dans Genava, t. X, 1932,

p. 56, fig. 2 et p. 58, fig. 3; l. berger, Eisenzeit, p. 76;
MAH inv. 13.651. Infra, fig. 26, n° 80. Nous laissons de
cote pour 1'instant les themes ornithomorphes plus tardifs,
peints en noir, tels que ceux qui ont ete decouverts ä Geneve
(Tranchees), fig. 26, nos 78-79 et Annecy (voir note 13).
On peut signaler des motifs zoomorphes ä l'epoque de
Hallstatt, en particuher des oiseaux et des cervides:
r. joFFROY, L'oppidum de Vix, Pans, i960, pp. 113-115
et pi. 60.

32 La forme du vase restituee par L. Blondel n'est pas
correcte, ll s'agit en realite de notre forme 1, bouteille ou
flacon

33 R. PERICHON, op. Clt., p. 131, pi. 14, 2.
34 ch. marteaux et f. le roux, Boutae, p. 400, pi. CX, 5 ;

p 417, pi CXI, voir references note 13, a. ghiselli,
Ceramique peinte, nos 111, 117, 153, 168, 169, 171,
T75> 179-

33 MAH, inv. 13.648; l. blondel, Habitation gauloise
de l'oppidum de Geneve, dans Genava, t. IV, 1926,
pi. I, 1,
m.-r. sauter, Histoire de Geneve, pi. II, en bas a droite.

36 f. maier, Zur bemalten Spatlatenekeramik, pp. 360-368.
37 f. maier, Manching, pp. 78-130.
38 Voir en particuher, f. maier, Manching, tabelle 1,

pp. 136-137
'9 Voir liste des sites, p. 67 et catalogue des pieces

inedites p. 75.
60 m.-r. sauter, Chronique 1963, 1966, 1967, dans Genava,

n.s.,t XVI, 1968, pp. 78-86.
61 f. maier, Zur Vindonissa-Roanne-Gruppe, p. 164.
62 Voir supra p. 62.
63 f. maier, Zur bemalten Spatlatenekeramik, pp. 365-366,

E. ETTLINGER, AugSt, pp. 32-37.
64e ettlinger, Augst, p. 32 et suiv. Pour Sissach, voir

E. ETTLINGER, AugSt, Tf. 22, 12-14, E. MAJOR, Basel,
Formentafel, n° 10 et Abb. 43. Chronologiquement, pour
la production de la ceramique peinte, ll faut placer les sites
dans l'ordre suivant Bäle-Gasfabnk (vers 100-25 av- J-~C-)>
Sissach, Bäle-Munsterhugel (25 av.-4o apr. J.-C.), Augst
(20 av.-40 apr. J.-C.), Vtndonissa (15-50 apr. J.-C.). Pour le
Probleme de Bale, voir l. berger (supra, note 25) et id.,
Eisenzeit, p. 80.
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6' f. maier, Zur Vindomssa-Roanne-Gruppe, p. 161, id.,
Spatlatenekeramik in Mitteleuropa, p. 264; e. ettlinger et
ch. siMONETT, Vmdomssa, pl. 28, 1, 3, 7 et p. 8 et suiv.

66 Voir p. 59.
67 E. ETTLINGER, Op. Clt., p. 36.
68 r. perichon, Ceramique pemte, p. 16.
6'l. blondel avait dejä releve le caractere relativement

tardif de ces vases: Habitation gaulotse de l'opptdum de Geneve,
dans Genava, t. IV, 1926, pp. 105-106; id., Maisons gauloi-
ses..., dans Genava, t. X, 1932, p. 57.

70 Les tessons zoomorphes pourraient etre les plus an-
ciens et remonter au debut de la Tene D de Reinecke,
penode qui pourrait commencer aux environs des annees 90
avant notre ere (l. berger, Eisenzeit, p. 80).

71 j. dechelette, Manuel II, 3, pp. 1491 et 1493, F. MAIER,
Spatletenekeramik in Mitteleuropa, p. 259.

72 f. maier, Manching, p. 79
75 Wissenschaftlicher Teil, Die Kultur derjüngeren Eisenzeit

(Latene^eit), Sissach, dans JbSGU, t. XXV, 1933, pp. 88-89,
idem, dans JbSGU, t. XXVI, 1934, pp. 34-37; idem, dans
JbSGU, t. XXVIII, 1936, p. 53, fig. 11; idem, dans
JbSGU, t. XXIX, 1937, pp. 75-77, f. pumpin, Spatgallische
Topjerojen in Sissach, Kanton Baselland, dans Germania,
t. XIX, 1935, pp. 222-226; E. ETTLINGER, AugSt, pp. 26-37;
Tf. 29, 1-14.

74 E. ETTLINGER, Op. Clt., p. 36.
7' l. blondel, Chromque 192j, dans Genava, t. IV, 1926,

p. 80; m.-r. sauter, Chromque 196j, 1966, 196g, dans
Genava, n.s., t. XVI, 1968, p. 82; infra, fig. 33, n° 124.

76 L'absence d'indications relatives a la pate signifie que
la qualite correspond ä la description que nous avons don-
nee a la p. 59. Les couleurs sont identifiees a l'aide du code
expolaire de a. cailleux et g. taylor (voir note 14).

77 Le numero des sites renvoie a la liste et a la bibliographic

que nous avons donnees aux pp. 68-71.
78 e. major, Basel, Tf. XXII, 24-25; e. vogt, LtndenhoJ,

Abb, 31, 11, p. 158 (Auguste); e. ettlinger et ch. simo-
nett, Vtndonissa, nos 35-36.

79 m.-r. sauter et a. gallay, Les materiaux neolithiques
et protohistoriques de la station de Gemssiat (Am, France),
dans Genava, n.s., t. VIII, i960, p. 95, fig. 32, 1; p. 97,
fig. 33, 1; Tour-de-Boel: l. blondel, Habitation gauloise...,
dans Genava, t. IV, 1926, p. 107, fig. 3, 4; MAH, F 25, rue
Etienne-Dumont: MAH, inedit, Suisse: e. major, Basel,
Tf. XXII, type 7; m. sitterding, Yverdon, p. 105, fig. 3,
nos 1, 3, 7, etc.; France: j. cabotse et r. perichon, Cera-

mtques gauloises et gallo-romaines de Roanne (Loire) dans
Gallia, t. XXIV, 1966, p. 68, fig. 33, 1; G. fouet, Vases

gaulois, p. 14, fig. 2, B a K.
80 a. et m. ferdiere, Introduction ä I'etude d'un tjpe de

ceramique: les urnes a bord moulure gallo-romatnes precoces, dans

RAE, t. XXIII, 1972, pp. 77-88; j. cabotse et r. perichon,
op. cit., p. 68, fig. 34, 3.

81 l. blondel, Habitation gauloise..., dans Genava, t. IV,
1926, p. 107, fig. 3, 7.

82 Pour Bale: voir e. major, Basel, Tf. XIII, XV, Abb.
45, 7, 10-12, etc.; pour Manching, v. pingel, Manching,

pp. 72-73, Abb. 7 et 8.
83 II faut faire les memes remarques sur le caractere

provisoire de ce classement que celles que nous avons for-
mulees ä propos de la ceramique peinte (voir p. 59).

84Voir ceramique peinte, forme 1, ä la p. 59.

85 l. blondel, Habitation gauloise..., dans Genava, t. IV,
1926, p. 107, fig. 3, 1; l. berger, Eisenzeit, p. 78, Abb. 21,8,
penode plus tardive, en terre plus grossiere, non lissee:
Bernex, inv. C 178, pour paraitre.

86 G. chapotat, Vienne, pl. 39, 1 a-b. la base, malheureu-
sement, manque; decor onde ä l'interieur, pl. 41, 5;
G. fouet, Vases gaulois, p. 12, fig. 1,6, fond plat, v. pingel,
Manching, notamment les nos 942, 962 (pied annulaire),
992, 1006, 1016, etc. e. major, Basel, Tf. XXII, 29 et 31,
e. Ritterling, Hojheim, Tf. 37, Typus 116; c. f. hawkes
et m. r. hull, Camulodunum, pl. 78, 230; ph. filzinger,
Neuss V, Tf. 30, 6; 31, 3.

87 G. chapotat, Vienne, pl. 45, 1-10.
88 l. blondel, Habitation gauloise..., dans Genava, t. IV,

1926, p. 107, fig. 3,8; Puits-Saint-Pierre (site 13), inv. 255
et 258, E. major, Basel, Tf. XII, m. sitterding, Yverdon,

p. 107, fig. 4, 32-40.
89Dardagny-Bnve (site 16), inv. 17, e. major, Basel,

Tf. XXII, 32; e. ettlinger, Augst, Tf. j, 15, mais technique

differente; e. Ritterling, Hojheim, n° 109, cette meme
forme existe dans les imitations de terre sigillee: w. drack,
TS-Imitation, p. 92.

9°m. sitterding, Yverdon, p. 107, fig. 4, 12; Tf. 6, 10;
e. vogt, Lindenhof, Abb. 32, 1 et 36, 20, e. major, Basel,
Tf. XXII, 20; l. berger, Eisengeit, p. 76, Abb. 19, 2;
u. ruoff, Marthalen, p. 61, Abb. 15, 1.

91 l. blondel, Habitation gauloise..., dans Genava, t. IV,
1926, p. 107, fig. 3,3, Puits-Saint-Pierre (site 13). inv. 254;
e. major, Basel, Tf. XXII, 10 et 11; p. 78, Abb. 42, 22;
g. chapotat, Vienne, pl. 40, 6 et 8; 42, 2; g. fouet, Vases

gaulois, p. 16, fig. 3, B et J.
92g. chapotat, Vienne, p. 114, p. 115, fig. 14, pl. 47, 3.
93 Cette remarque est valable aussi bien pour 1'oppidum

que pour la campagne; un ensemble de ceramiques d'epoque
augusteenne mis au jour ä Dardagny en 1972 presente exac-
tement les memes caracteristiques que le materiel trouve dans
la haute ville (voir site n° 16), ä Bernex, en revanche, les

exemplaires de ce type sont quasi inexistants (voir site n° 14).
94 L'absence d'indications relatives ä la päte signifie que

la qualite correspond a la description que nous avons
donnee respectivement aux pp. 78 et 79. Les references deja
citees dans le texte ne sont pas repetees dans ce catalogue.

95 n. LAMBOGLiA, Per una classifications preliminare della

ceramica campana, dans Atti de i° congresso internationale di
studi liguri, Bordhigera, 1952, pp. 176 (forme 27) et 180

(forme 31).
96 j.-p. morel, Ceramique ä verms noir du Forum romain et

du Palatm, Ecole frangaise de Rome, Melanges d'Archeologie
et d'Histoire, Supplements, 3, Pans, 1965, p. 225, fig. 5.

97 J.-P. MOREL, Op. Clt., pp. 20-21 23 225.
98 j.-p. morel, op. cit., p. 15. L'ongine de notre tesson a

ete confirmee par J.-P. Morel au cours d'un colloque sur
la ceramique campanienne qui s'est tenu ä Augst au pnn-
temps 1973.

99 l. blondel, Habitation gauloise de l'oppidum de Geneve,

dans Genava, t. IV, 1926, p. 27 et suiv.; Chromque 1998,
dans Genava, t. XVII, 1939, p. 40.

100 l. blondel, Chromque 1944-1944, dans Genava, n.s.,
t. Ill, 1955, pp. 120-121.

101 m.-r. sauter, Chromque 1964, dans Genava, n.s.,
t. XIII, 1965, pp. 8-11; fragment inedit depose au Departement

d'Anthropologie de l'universite.
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102 N. LAMBOGLIA, Op. Clt., p. I 83.
io5 Notamment ä Ollon-La Sallaz, Saint-Triphon, Saint-

Leonard, fragments inedits; on trouvera une Photographie
de la coupe d'Ollon-La Sallaz dans Encyclopedie illustree du

Pays de Vaud, t. IV, L'Histoire vaudoise, Lausanne, 1973,
p. 17 et dans r. wyss, Eisenzeit, p. 129, Abb, 25, 2.

104 j. lasfargues, Les ateliers de potters lyonnais, Etude
topographique, dans RAE, t. XXIV, Fasc. 3-4, 1973, p. 532.

105 p. broise et p. dufournet, Ceramique campantenne et ä

decor onde de Vens a Seyssel, Haute-Savoie, dans Actes du

89 congres national des societes savantes, Lyon, 1967, p. 27.
106 G. chapotat, Vienne, p. 119.
107 p. broise et p. dufournet, op. cit p. 28; mais ll est

bien evident que le Grand-Saint-Bernard, par exemple, a

ete utilise des le debut de l'äge du fer comme vole commer-
ciale.

108 s. loeschcke, Haltern, Tf. 15, type 94, e. ritterling,
Hofheim, types 113-115, 122, e. ettlinger, Augst, Tf. 15,
1-2; e. ettlinger et ch. siMONETT, Vindonissa, nos 73 et 77;
t. TOMASEvic, Die Keramik der XIII. Legton aus Vindonissa,
Tf. 17, 1-6; m. Sitterding, Vidy, pl. 57, ii, pour le decor,
voir notamment r. fellmann, Basel, Tf. 5, 19-20; Tf. 15,6
et 9.

109 E. ETTLINGER, AllgSt, Tf. I J, I.
110 E. ETTLINGER et CH. SIMONETT, Vindonissa, p. 13.

Abb. 2 b, nos 32-34, t. tomasevic, op. cit Tf. 17, 35.
"'CIL XIII, 10.008, 44: inscription sur la panse du

recipient, mrceus sine ansis».
112 s. loeschcke, Haltern, type 62, e. ritterling,

Hofheim, type 66 A, c. f. c. hawkes et m.-r. hull, Camulo-
dunum, type 175, ph. filtzinger, Neuss V, Tf 11-12,
E. ETTLINGER, AugSt, Tf. 31, I F. ETTLINGER et CH.
SIMONETT, Vindonissa, n° 100 (sans anses), nos 107-109.

"'Pour l'etat de la question, voir c. goudineau, Note
sur la ceramique a engobe interne rouge-pompeien (Pompeiantsch-
roten Platten), dans Melanges d'Archeologte et d'Histoire,
Ecole Frangaise de Rome, t. LXXXII, 1970, pp. 159-186.

"4e. vogt, Lindenhof, Abb. 31, 2 et 36,1-3, r. fellmann,
Basel, Tf 5, 7, musee de Vindonissa, Keltengraben 72.8050
(10 av.-io apr. J.-C.), m. sitterding, Vidj, pl. 53, 1.
Geneve rue Charles-Bonnet (MAH F 46), La Madeleine-
Longemalle (MAH F 26), Hötel-de-Ville (MAH F 29),
Les Tranchees (MAH F 2-F 3), rue du Puits-Saint-Pierre 2

(site 13)' voir supra inv. 82, pp. 77 suiv., Dardagny-
Pont-de-Brive (site 16), inv. 06, pour paraitre

"' e. ritterling, Hofheim, type 94 (surtout frequent a la
deuxieme penode du camp); e. ettlinger, Augst, Tf.
18, 23, musee de Vindonissa, Keltengraben, 72.7979
(10 av.-io apr. J.-C.), musee d'Avenches, musee de Vidy,
Yverdon, depot, Jordils 11, inv. 01, Geneve, rue du
Puits-Saint-Pierre 2 (site 13), inv 263, rue de l'Hötel-
de-Ville (MAH F 29).

"6e. ritterling, Hofheim, type 100, e. ettlinger et
ch. siMONETT, Vindonissa, nos 390-392, Avenches v. von
gonzenbach, Ceramique du Perruet, 19 jj, dans Bulletin Pro
Aventico, t. XVIII, 1961, p 89, fig. 6, 25, m. sitterding,
Vtdy, pl. 53, 5; Geneve Dardagny-Pont-de-Bnve (site 16),
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